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ui PREFACE a<

Kver since tlie introdurtion <>{ tlio " Natnml AlctlioJ
"

into cinr scliools, ihoso iritere«ted in tlie teaching of Krench
by thnt method, liave felt the waiit o( a (Jminiiiar, entirely
in Freneli, wliicli shouhl be simple eiioiigli j be roadily un-
derstood by oiir Englisli «peaking pu|iil8, uml yet coinpre-
hensive enough tn meet the reqHireinenls rf our Sui)erior
Schoolfi.

My own i)ractice for sonie y ts hna beeii to give to the
pupils, orally, the neceosary „.aninmticnl information, to
familiarize tbem with it by mimerons exampics, and ex-
ercises l)oth oral and written, und then, but not before, to
give them the briefest po8sil)le réanmé of the Icasons, to be
memorized and to serve for review pnrposta. The gram-
matical fact to l)e imparted was always dor ced from the
oral lesson, and only so mncli grammar tar t at nny one
time as was required for the material upon whicli the
pupils wliere at work,

This plan lias been productive of such satisfactory résulta
in niy classes in the Jlontreal Senior School, that I hav
consented, aft«r much hésitation, to add one more to the al-
ready large number of French Grammare, in the hope that
it may prove helpful to others.

This little book is, then, tlie outoome of my personal ex-
périence as a teacher of French to English-speaking pupils,
and bas been largely compiled from my notes of lessons. It
does not claiin to be a complète grammar, but simply a brief
résumé of oral lessons, so arranged as to form a convenient
book of référence, or to serve for a gênerai review at the
end of the school course.

A séries of exercises, carefully graded, and based upon
the grammar, will be published separately.
My sincère ilmnks are due to ifadanie Cornu of the Mc-

Gill Normal School, and to ^h. H. H. Curtis of the High
School, Jlontreal, for manyvaluable suggestions and criticisms.

li. E. Lawless.





ELEMENTS

GRAMMAIRE FRANÇAISE.
{Bésumé de Leçons Orales.)

§ 1. L'AKTICLE.

témàl " '^"" ''*""'' '" ''''"^'*''' k masculin et le

pluriel."''
" ""''' '''"' "°""''"' '-^ ^'"^"""^^ «t le

suiir "'"^'"""" '"^''^''^ '''^-" '--" o..

l'^ frère X^ sœ^r. l,s frères. les ..J
;' /'>2'tro'S sortes d'articles: l'article défini l'article indéfini et l'article partitif.

6. L'article défini est sujet à deux changements •

1 éhsion et la contraction.
•'"gements .

Le et la s'élident (se cliangent en 1') devant unevoyelle ou une h iiiuette.

Ex.—L'eau, l'arbre, l'/iomme.
aie sa contracte en au. Je nar'e :,„
aies " "

'je pai le a.u garçon.

de le " " ,.

!"''
" " »"« ^«'-foNS.

de les "
.. / ,','

," **" ^«'i'"»-
aes. " " (jçs ffarçoHs.



ORAMUÂIRE FRAXCAISE.

2. LISTE DES AKÏICLES.

Shii;uller,

Défini (simple) .

Défini ( contracté

et composé).

.

Indéfini

Ft'lii. Musc. ttFéni.

Un

La, 1'»

A la, (à 1')*

De la,(de 1')*

Une

Les

Aux
Des

Des

Partitif Du, (de 1')*
|

De la, (de 1')» 1 »es

• Devant une voyelle ou une h muette.

§ 8, EMPLOI GÉNÉRAL DE L'ARTICLE DÉFINI.

1. On emploie l'article défini devant un nom pris

dans un sens déterminé.

Ex.

—

Le livre est sur la table.

2. L'article se répète devant chaque nom.

Ex.—Le livre, l'ena-e et le papier sont sur le pupitre.

§ 4. EMPLOI SPÉCIAL DE L'ARTICLE DÉFINI.

On emploie l'article défini :

—

(a) Devant les noms d'espèce.

Ex.

—

Le fer est un minéral.

L'homme est mortel.

(b) Devant les noms de pays, de montagnes, de

rivières et de saisons.

Ex.—Le Canada, le Mont-Royal et le Mississippi

sont dans l'Amérique du Nord.

Le printemps et l'été sont deux saisons.

(c) Devant les noms abstraits.

Ex.—La diligence et la docilité sont des vertus.
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(d) Devant uu titre ou u„ adjectif suivi ,r„n nom
propre.

Ex.—Le roi Edouard. Le petit Hn, ri.

Le général Grant. Le docteur Martel
(e) Devant les adjectifs employés comme noms.
E.\.—Le bleu est m«,; couleur.

(f) Pour désigner les parties du corps humain.
E.X.—J'aj les yeux bleus.

(g) Devant les noms de mesure ou de poids en
donnant le prix.

Ex.—Ce drap conte trois francs le mètre.
Le tlié se vend detu francs la livre.

§ 5. SUPPKESSION DE L'AllTICLE DËFIXI.
On supprime l'article défini :—
(a) Après la préposition en.
Ex.—// est en prison.

(b) Quand le nom avec de ou à équivaut à un ad-
jectif. Ex.—Un chapeau de paille.

Une brosse à dents
(o) Quand le nom qui accomiiaKue sans ou avec

remplace un adverbe. Ex.—// travaille sans cesse.

// parle avec hésitation.
(d) Dans les énumérations-

^

Ex.—Hommes, femmes, enfants, tmil/ui/ait devant
l'ennemi.

(e) Dans les proverbes ou phrases elliptiques.

Ex.

—

Pauvreté n'est pas vice.

§ 6. EMPLOI DE L'ARTICLE PARTITIF.
1. L'article partitif s'emploie pour exprimer une

partie d'un tout ou une quantité indéterminée.
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Ex.

—

Donnez-moi de la viande et du sel.

2. L'article partitif se remplace par de :

—

(a) Devant un adjectif.

Ex.

—

J'ai du pain, c'est de bon pain,

(h) Dans une nég^ation.

E.x

—

Je n'ai pas de pain.

(c) Après un adverbe ou un nom exprimant la

quantité, excepté bien et la plupart.

Ex.

—

Jai beaucoup de livres.

Il a une bouchée de viande.

Vous avez bien des amis.

Note.—Mots exprimant la quantité.

Adverbes. Substantifs.

beaucoup, peu. une bouchée, une livre,

plus, moins. une cuillerée, une tasse,

(Voir § 45 IV.) une poignée, un verre, etc.

§ 7. EMPLOI DE L'ARTICLE INDÉFINL
1. On emploie l'article indéfini pour indiquer un in-

dividu ou un objet indéterminé.

Ex.

—

Il y a un livre sur la table.

2. L'article indéfini se supprime après le verbe être

devant un nom qui indique la nationalité ou le métier.

Ex.—// est Français. Je suis médecin.

§ 8. LE NOM OU SUBSTANTIF.

1. Ou c'.'stingue.en français, deux sortes de noms: les

noms communs et les noms propres.

2. Le nom commun est celui qui appartient ( = qui

est commun) à tous les individus de la même espèce.
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3. Les noms communs se divisent en :

(a) Noms d'espèce. 'E'^.—hommr, animal, bois, fer
(b) Noms abstraits. " beauté, véracité, diligeneè.
(c) Noms collectifs " armée, foule, troupe.
4. Le nom propre est celui (jui iippiirtient en propre

à un individu d'une espèce.

5. Les noms propres se divisent en :

(a) Noms de famille, ^x.—Larousse, de Repentigmj
(b) Prénoms. " CUrles. Jean, Louise.
(c) Noms de peuples. " Les Anglais, les Canadiens.
(d) Noms géographiques. Ex.—Z« France, Borne,

les Alpes, le Rhin.

§ !). FORMATION DU PLUIIIEL DANS LES NOMS.
1. RÈGLE GÉNÉRALE.—Le pluriel des noms se forme en

ajoutant une s au singulier.

\ Ex.

—

le jyupitre, les pupitres.

2. Exceptions :

—

(a) Les noms terminés en s, x, z ne cliangent pas
iiu pluriel. Ex.—/e bas, les bas.

la voix, les voix.

le liez, les nez.
(b) Les noms en au, eu prennent x.
Ex.

—

le ncb-cu, les neveux..

le bateau, les bateaux.

Note.—/<• landau, les landaus,
le bleu, les bleus.

(c) Sept noms en ou (bi/ou, caillou, clioii, genou, hi-
bou, joujou, poil) prennent x.

Ex.

—

Ir hibou, les hiboux.

(dj Les noms en al changent al en aux.
Ex.

—

le chetaX, les cAaaux.
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Note.—Quelques noms en al (ba/, carnaail. r/mml,
festival, régal) suivent la règle générale.

Ex.

—

le bal, les bals.

(e) Huit noms en ail {bail, émail, corail, pinmu il,

travail, soupirail, vantail, vitrail) changent ail en aux.
'E.\.—le plumai\, les plHvia.ux.

(0 Cinq noms ont, au pluriel, deux formes de dif-

férentes significations.

^
faï«(/ = ancêtre, devient an pluriel «/««x.

( " = grand-pire, „Vf„/s.

^ j
ciel—sens ordinaire, " " ((Vux.

"
( •• " figuré, " " "

,,./,./s.

3 f
«^*^— " propre, yeux.

(
" " figuré, " " " „v7s.

( ail—en cuisitie, " " " aulx.

(
" en botanique, " " " «//s.

(travail—sens ordinaire " " " «racaux.
l " machine, " " " trarails.

Note.

—

bétail fait au pluriel bestiaux.
Ex.— ( JVous admirotis lecou"-<iffeclenosaïenx(an(iêtTes)

( Il a perdu ses deux aïeuls (grands-pîres).

( J'ai mal a\tx yeux.

( Les œils-de-bœuf sont de petites fetiètre^ orales.

§ 10. PLURIEL DES NOMS COMPOSÉS.
1. Le nom composé prend simplement une s ou un

x au pluriel :

—

(a) Quand le nom s'écrit en un mot.

Ex.

—

passeport, passeports.

portemanteau, portemanteaux.

Exceptions.—^oirt/AoMwne, gentilsliommes.

mademoiselle, mesdemoiselles.



I
ORAUilAISE FRAyCAISE.

11

(1)) Quand le nom s'écrit en deux mots dont le pre-
mier est inviiriiiljle.

V.\.—avant-garde, avant-ganleS.

arrière-pensée, arrière-pensée^

2. Les deux parties prennent la marque du pliiiiel,

lorsqu'une partie est un nom et l'autre un nom ou un
adjectif qui le (|ualifie.

Ex.—M« beaii-père, des beaicx-pèreS.

un ehe/-lieu, des chefs-lieux..

^XCZVllo^.—grand'mère, grand'mêreS.
3. Quand le nom se compose de deux noms unis par

une préposition, le premier seulement prend la maniue
du pluriel.

Ex.

—

arc-en-ciel, arcs-en-ciel.

chef-d'navre, du/s-d'œuvre.

Aussi les mots suivants où la préposition est sup-
primée.

Ex.—appui-jna in, appuis-main,
tiin hre-pvste, tim hres-poste.

Note.—l'our le pluriel des noms compo.sé.s il est
essentiel de consulter le sens.

§ 11. NOMS DE PAYS.
1. La plupart des noms de pays sont du genre fé-

minin, et ils s'emploient avec l'article défini except/-
après la préposition en.

Ex.—^!t sud de la France.
Mon frère est en Italie.

2. Cependant, (jnelques noms de pays sont du genre
masculin, et quelques-uns même sont au pluriel.

Ex.

—

Le Canada, le Japon,

les Etats- Unis, les Indes.
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3. (a) On emploie à devant les noms de ville.
Kx.-Je mis à Toronto, à Paris.

(h) On emploie en devant les noms de pays fémi-
nins. Ex.~Je vaû en Angleterre, en Suisse.

(c) On emploie au, aux devant les noms de pays
masculins ou pluriels. Ex._Ji sids au VanaAa.

Je mis aux Etats- Unis.

§ 12. L'ADJECTIF.
1. Les adjectifs se divisent en adjectifs qualificatifs

et en adjectifs déterminatifs.

2. Kègle.—Les adjectifs s'accordent en genre et en
nombre avec les noms ,iu'ils .,ualiHent ou qu'ils déter-
Munent.

E.X.—Xe bon chrral, La bonne mchc.
Les bons chevaux, Les bonnes vaches.

% 13. FOIÎMATION un FÉMININ 1>ANS LES
ADJECTIFS QUALIFICATIFS.

1. IJkgle Générale :—
Le féiiiiuin des adjectifs se forme en ajoutant un e

au masculin.

Ex.—2c petit garçon. Le grand roi,

La pctitfi fille, La grande reine.
2. Exceptions :

(a) Les adjectifs terminés eu e ne changent pas au
ffuninn. Ex.~Un travail facile.

Une leçon facile.

(b) L-s adjectifs eu er changent er en ère.
Ex.— £/•« habit cher. Un roi fier.

Une robe c/tère- Une reine fière-
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(c) f^s adjec.'ifs en f clmiigeut feu ve.
Ex.— r,t gar^c'i aetiî. Un air rif.

Unejille a,-Hye. Une ûme nve.
(<I) Le» .i(l.jeotifH ,^u x clumgent x en se.
E.x.

—

Un homme /uureux.

Une femme hiurense
(e) Les adjectifs en gu ajoutent ë au féminin.
Ex. —Un Mtun uir/u.

Une tlouleur air/uit.

bliPr l^)f^":''f
^'^'•""'"^^^ -> e>. eil. en, et, on ,lou-

blent au fëmm.n la consonne finale avant .l'ajouter le

pa^-eil ^«„eille eanaditn a,na,litnnc
muet muettt ion ionae

i'^'^-mioss:~cowi>M,eoncret,,/iseret, ^eret, replet h,-
2«../, changent et en tce E...-c.«,„^/et,

.„,„;,/ète.

N0TE.-Le.. adjectifs suivants sont au.ssi conformes à
cette dernière règle :—

bas. basse. las. j^^ge.
«-'pais épaisse gentil gentille
gras grasse paysan paysanne
g™« grosse sot sotte

sinÏulie.""'
""''"'' °"' ''""'' '""^^^ "" "'««^"ii"

.^tASC.

beau

fou

mou

nouveau

vieu.x

bel*

fol»

mol*

nouvel'

vieil*

J^evant une voyelle ou une h muette.

FÉM.

belle

folle

molle

nouvelle

vieille



u UHAMilAlHK FRAMAISH.

Ex.— Un beau mmitemi. Un vieux tirre.

Un hcl habit, Un vieil am i.

Une belle roh, Une vieille ««ne.

cil) Le3 luljectifs ."uivniils et quelciues mitres foniieiit

leur féiiiiiiiii irrégulièrement :

—

1)lanc

lIoUX

1)lanche

douce

grec

long

grecque

longue

faux fausse malin maligne

favori

frais

favorite

fraîche

l)iililic

HCC

publique

sèche

franc franche, turc turque

(i) Les adjectifs et les noms terminés eu eur chan-

gent eur oi euse s'ils sont dérivés d'un verbe.

Ex.

—

danxtxxt, dnnscast, du verbe danser.

jMttur, Jlatlease, " " flntier.

(j) Ceux en teur ch.. igent teur eu trice.

Ex.—6 «teur, ffrtrice.

h atiluttVLT, inslitiitrice.

XoTE 1 —Le féminin des noms suit, en général, les

mêmes règles que le féminin des adjectifs.

Ex.

—

niimhand, marchande. >'poux, <'^wKse.

vent, veuve. fermier, fermikre.

Voici quokjues irrégularités :

—

maitie maîtresse prophète prophétesse

comte comtesse empereur impératrice

;
clianteuse ôerviteur servante

pécheur péclieresse

vengeur vengeresse

gouverneur gouvernante

ambassadeur ambas.sadrice

clianlenr
' cantatrice

hôte hôtv^sse

nègre négresse

prêtre prêtresse

priuco princesse
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XoTE 2.—Les niljt'clifrt forment, en j{éni'Tiil, lonr

plmiel selon les nit'nie.s rèKlex i|ue les nonia

ExiEITIoss.—i/(« fuit hleua.

fin " /.'//s.

§ 14. ACCOKD ])K L'AUJKCTIF.
1. Voir§ 10,2. li,'f,'le.

2. L'mljertif i|ui cumlitie plusieurs noni.s se met nu
pluriel

Kx.— Un litre il un ca/iicr neufs.

Une nappe et une .viriede. h/iincheS.

". L'ailjeetit ([ui se m])|)oit(; à deii.x nom.s de genres
différents .se met nu masculin pluriel, et pour l'eu-

plionii', le nom miistnlin se met le dernier.

E.x.— Une robe et un liahit noirs.

Cette p^e/ie et cet uln ..at sont viiirs.

§ 15. l'LACE DE L'ADJECTIF.

1. lîÈtlI.E (i(!NlÎRAI,E :—
1. L'adjectif se met, en «jénériil, après le nom.
On met après le nom :

—

(il) Le.s ndjectif.s (pii e.xiiriment une couleur, une
forme, un goiit cm une nationalité.

E\.~Uie rohc bleue. Du l.'iit aigre.

Une tdhle ronde. L'i Itingue française.

(1)) Les adjectif.s qui se terminent pur un sufiixe.

Ex.

—

-Une carte fféoi/rnpliiClXie.

(c) Les adjectifs de plusieurs syllabes.

E.x.— Un homme extraordinaire.

(d) Les participes eni])lo_vés comme udjer''

Ex.

—

Un homme occupé.

Des eauK dormantes
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(e) ]a'm noms propres eniployi'H cinuine nil.jectifx,

Kx.—An iiiaisuH Valiqucttc.

2. KxcKiTioNS :

—

(a) liCS adjeclifs 8iiiviiiit8 su mettent avant lu iinin :

bon, beau, digne, grand, gros, Jeuiii; joli, uiaurni», int'eliant,

meilleur, moindre, petit, tieux, ritain.

C L'iidjectif su iiivt aussi nvniit les noms propres.

t . -Le cruil Néron. Le jeune Michel

8. Qiiuli|ueH iiiIJuctifH so mettent avant ou après le

nom, selon iii signification ou ]>ar euphonie

Ex.— ( Un cher ami. i Un homme pauvre.

I Un livre, cher- ', Un pauvre homme
( Un remède certain. ( Un grand hoinim:

{ Un certain remède. \ Un homme grand.

Note.—L'adjectif employé au figuré se met devant

le nom.

§ 16. COMI'AIUTSON DES ADJECTIFS.

1. Il y a trois degrés de comparaison, le positifi le

comparatif et le superlatif.

2. Le comparatif se forme en mettant pluS) et le

superlatif en mettant le plus, devant le positif.

Ex.- Pos. C'OMP. SUPEK.

grand

beau

Exceptions :

—

Pos. COMP.

bon meilleur

plus grand

plus beau

le plus grand

le plus beau

Super.

le meitlenr

mauvais pire (ijIus mauvais)

petit moindre (plus petit)

le pire (le plut mauvais)

le moindre (le j'ius petit)

3. Il y a trois sortes de comparatifs:—

(a) Le comparatif de supériorité.

Ex.—Louis I plus grand qu
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(I)) Le comiNiriitif d'égalité.

Ex.—GioiyrH esf aussi grand que moi,

(c) Ia! com|)iiriitif d'infériorité.

-,_ , ( cul moins gran i )*'*• Jl'llll 11, . . ! OUI- iiini
( lient pas SI gniml )

''"^ """

4. Il y II deux siiitos ilo superlatifs :—
(a) Le supeilalif relatif .|iii si- formu tu iiieltiint le

plus ou le moins iluvuui lu |io.sitir.

Ex.— r,, plus beau livre. Le moins beau liree.

(h) Lo .superlallt absolu <iui se foiuiu nu li.ettaut
très, fort, bien, etc., devuut le jpo.siiif.

E.t.

—

J'ai un très beau liere

i 17. ADJECTIFS DÉTEKMINATIFS.
L Les ndjectifs détenuiu.itifs se divisoul eu ad-

jectifs :—
(a) possessifs, qui e.xi>riuieiit la possession.
(b) démonstratifs, qui montrent les olyets dont oi,

parle.

(c) interrogatifs, «lui seivcut à interroger.
(d) indéfi.nis, «(ui indi(iuent vaguement les objets.
(e) numéraux, (jui seiveut à compter.

§ 18. lîEMAHQUES SITJJ lE.S ADJECTIFS
DÉTEU.MINATIFS.

1. Les adjectifs drteiininatif.s :

—

(a) Se uietteut devant le uom qu'ils déteruiinent.
(b) S'accordent avec le nom (|u'il,s dcteruiiuent (ex-

cepté Ie.s adjectifs uium'raux cardinaux),
(c) Se répètent devant elia(iue uoui.

Ex.—Son père, sa mèi-c et sts/rèies sont ici.

Ce livre, cette plame et ces crai/om sont à moi.
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§ 19. ADJPX'TIFS POSSESSIFS.

Singulier. I'lukiel.

Jllasc. Fém. Mase. et Fém.
Mon Mil, mon* Jles

Ton Ta, ton» Tes
Son Sa, son* Ses
Notre Notre Nos
Votre Votre Vos
Leur Lenr Leurs

E.\.—mon/y<>/r, ma sœur, mon ami^, mes comins.
mon aimable

' e on Ai-^Tc/i

««'»)•, ma. Jeune amie.

SiNGL'LiEii. Pluriel.

Masc. Fém. Manc. et Fém.
Ce, cet* Cette Ces

Ex.—Ce//-M(y, cet nrh-e, cette,fleur, ces c/iamps.

Ce grand arbre, cet exeelloit homme.
Note.—Pour di.stinguer deux objets dont l'un est

plus rapproclié que l'autre on niet-ci après le nom de
l'objet le plus rapiiroché, et-là après le nom de l'objet

le plus éloigné.

Ex.

—

Ce crai/on-ci est rouge, ce crai/ouAk est bleu.

Cet arbre-ci est grauil, cet artjre-lk est petit.

Ces femmes-ci sont jeunes, ces fenimcs-\a. sontâgées.

§ 21. ADJECTIFS INTEKIiOGATIFS.
Quel («luelle, (iiu'ls, quelles) est le seul adjectif in-

terrogatif, et on le regarde le plus souvent comme ad-
jectif indéfini.

Ex.—Quel liere ai;e:-roiLH ? Quelle heure est-il ?

* Devant une voyelle ou une h muette.

I
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§ 22. ADJECTIFS INDÉFIXIS.
Les adjectifs iiukifinis sont:

—

Aucun = pas un, Quelcjne= ( Une petite quantité de,

Autre, { Un peu de.

Certain, Quelques = un petit nombre de,
Chaque = tout. Quelconque = sans choix,

^"'"' =
(îouî de,

)Tel = semblable,

Même, Tout= rdiaque.

Nul = pas un, = ( la totalité de.

Plusieurs = un certain nombre de, (un nombre indé-
terminé).

Notes.—Nul fait au féminin nulle.

Tout " " masculin pluiiel tous.

Chaque est toujours singulier.

Plusieurs " " pluriel.

Quelconque se met après le nom.

§ 23. ADJECTIFS NUMÉRAUX.
1. Les adjectifs numéraux se divisent en numéraux

cardinaux et numéraux ordinaux.
2. Les adjectifs cardinaux s'emploient pour fixer le

nombre des objets dont on parle
; les ordinaux, pour

désigner leur rang ou leur ordre.
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zéro

1 un, une

2 deux

3 trois

4 quatre

5 cinq

6 six

7 sept

8 huit

9 neuf

70 soixante-dix

71 soixante et onze
72 soixante-douze

79 soixante-dix-neuf

80 quatre-vitigts

81 quatre-vingt-un

82 quatre-vingt-deux

90 quatre-vingt-dix

91 quatre-vingt-onze

OBAMMAIRE FBA.NCAI8B.

§ 24. NUMÉRAUX CARDINAUX.
10 dix

11 onze

12 douze

13 treize

14 quatorze

15 quinze

16 seize

17 dix-sept

18 dix-huit

19 dix-nenf

20 vingt

21 vingt et un
22 vingt-deux

30 trente

31 trente et un
40 quarante

41 quarante et un
50 cinquante

60 soixante

69 soixante-neuf

100 cent

101 cent un
110 cent dix

200 deux cents
201 deux cent un
956 neuf cent cinquante-six
1000 mille

2000 deux mille

1,000,000 un million
Note l.-Les adjectifs car.linaux sont invariablesexcepte un qui fait une au féminin, et vini e cttqui pren„e,U S lorsqu'ils sont précédés, sans être suiVIS, d'un autre nombre.

^"'

Ex.—Un /wmme et une femme.
Qimtre-viiiy;s livres.

Qiwtre-virigt-dix plumes.
Chiq eeiits soldats.

Cinq cent cinquante soldats
Mais .lans les dates, vingt et cent sont invariableset m.lledev.ent mil dans les dates de l'ère cEn^'*
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Ex.

—

L'an mil huit cent soixante-ciiiq.

" mil huit cent quatre-vingt
" mil neuf cent.

Note 2.—Quand un nombre se compose de deux ou
de plusieurs mots, on les joint par un trait d'union,
excepté lorsqu'on emploie la conjonction et; et on
n'emploie ni trait d'union ni conjonction avec cent et
mille. ^ -..—vingt-deux quatre-vingt-dix-neuf

vingt et un cent un
soixante et onze deux cent trente-cinq.

_

Note 3.—Cent et mille sont adjectifs, mais million
s'emploie comme substantif.

Ex.

—

Cent hommes, mille hommes, un million d'hommes.
Deiix millions d'hommes.

§ 25. NUMÉRAUX ORDINAUX.
RÈGLE.—L'adjectif ordinal se forme, en génf5ral, en

ajoutant ième au cardinal. Ex.

—

six sidèms
vingt vingtième

Exceptions :

—

Un fait premier cmg fait cinquième.
Deux fait second et (" dème, neuf " neuvième.
Quatre et tous les autres qui se terminent par un

e suppriment e devant ième. Ex.—quatre quatrième

seize seizième.
Note.—
adj. cardinaux;.

dix

quinze

douze

vingt

cent

adj. ordinaux.

dixième

quinzième

douzième

vingtième

centième

substantifs.

une dixaine

une quinzaine

une douzaine

une vingtaine

une centaine
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§ 26. EMPLOI DES ADJECTIFS NUMÉRAUX
CARDINAUX ET ORDINAUX

'

1. 0„ se sert .les cardinaux au lie» des ordinaux-
(a) Avec les noms «les souverains
Ex.-m'„ri Quatre. Hdom,;/ Sept
On ecr,t onli„ai,en.ont Henri IV, Edouard VII )(b) I our les jours du mois dans les dates
Ex.—/t vingt mars, k huit amU.
(c) Pour exprimer le uur.éro d'une page d'un rh»

pitre, etc., quand le numéro suit le non!
T^x.—pagc quinze, chapitre trois

pr^'^^r-S' Tt'"^^-^--
>«clieetif ordinalpremier. Ex.-cAr„-fe Premier, k premier ».«

Cliapitre premier.

.ut°:™£piT,:""
•»"''" «•«"-

Ex._Z. troisième ^,„(y,„ de la classe.
La prtmièrepage du livre.

La plus jeuneyî//e de l'écok

*''" ™o«ns de i;»,^/ rfotor*.

§ 27. FRACTIONS, DIMENSIONS. HEURES' W iir isi sont substantifs et se disenf«ne (la) moitié, un (le) tiers, „„ (,e) quart rVi^^cinquième, un (le) sixième, etc. '
^
^^

(h) i est aussi adjectif et se dit alors demi.

cè,rir
^-^'-'"^^"''^^ "«rai est invariable quand il pré-cède le non,, n.ais variable quand il le suit

^

Jix.— Oiic ilciiii-hcure. jj,, ^cmi
'

Mais, ITue heure et demi^. I)e.^ liS"uknie.
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Note 2.—Demi est aussi sulistiuitif iirnscnlin.

Ex.

—

Dcii.e dtmis finit un iiitiir.

2. En (Uinnant l'heure <lu juiir, il faut exprimer le

mot heures, il n'est pas nécessaire d'expiimer le mot

minutes.

Kx.—// tst dix heures d viinji (minutes).

// ist quiiiic heures muins dix (minutes).

3. Les dimensions sont exprimées ilo tlitlérentes

manières :

—

(a) Avec le vei-lf avoir,

Ex.

—

Mn chamhri' a dix piii/s di long.

M» iiiainon a trente pieds de haut.

(b) Avec le verbe être.

Ex.

—

Ma elmmhre est loiif/ue de dix pieda.

Ma iiiiiisoii est h/iutt de trente pieda.

Aussi :

—

La longueur de ma ehamhre est de dijf pieds.

La hauteur de ma maiion est de trente pieds.

Note.—Un corps a trois dimensions ;

—

longueur, de l'adjectif long.

lar<,'eur, " " large.

hauteur, " " hiint.

profondeur, de " profond.

épaisseur, " " l'pais.

vers le liant = troisiùne dimension en

Ex.

—

La hauteur d'une niaison. (£, 'alti-

tude d'ane montagne).

l'rofcjudeur = vers le fond = troisième dimension

en descendant. Ex.— />« profondeur t'.'nn puits.

Epai.sseur == troisième dimension en différentes po-

sitions. Ex.—l'épaisseur d'un mur.

1 ère

Oeme

Haute ur

montant.
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§ ^8. LE l'RONOM.

jccnis preccden t toujours un substan tif.

§ 29. PKONOMS PERSONNELS

sonnes gram niaticaJes.
^^"^

cojotterr PT"'"'^" '"^'^'^"' ''" pronoms

ou corn
' ^:, ^^ r'' '' "" ^''^'^^ «°"""« ««jet

<ue, c. a-cl. sans proposition.

men at^::St::.'"''"'=S'^"' '^ Joint iudirecte-

NoTi, T
P'*'' '""' P'-'^Position.

piac:"-™ ,.n::::.ï:;:r^
;é,i„,eindirect re..

" '«= "We = ^e le !),,« (direct).

'''P'"-f^^l.Ouis^jelniparle
(indirect).
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4. Liste (les rronoins Personnels :

—

Sing.

1' per.

2" "

Plur,

l' per.

?''

Conjoints. l)lt>JOINTl.

SOJKTS.

CoSPLiMINTa.

Directs. Indibects.

Je
tu

j elle

me, moi*
te, toi*

le

la

me, moi*
te, toi*

lui \
lui

moi
toi

elle

{

se se V

y
en y

(soi

nous noua nous nous
vous

/ils

1 elles

vous

les

les

vous

leur \

leur 1

vous
(eux

J

elles

\

se se V

eu J

(soi

(* Après le verbe à l'impératif affirmatif.)

5. Les pronoms personnels sujet se mettent en gé-

néral :

—

(a) Avant le verbe à la forme affirmative.

(b) Après le verbe à la forme interrogative.

Ex.—Je vois k livre. Vous pm-kz^au monsieur.

Preihi-iX la plume ? Voyez-MOUS l'ois'nti ?

E.XCEPTIONS :

—

Ils se mettent après le verbe à la forme affirma-
tive :

—

(a) Quand oi fait une citation

Ex.

—

Certainement je viendrai, me dit-il
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0» Pour e.Kpri„..r „„ souhait c.„ u„o condition•tX.—/'«(S;)„--VOUS ^7,.,. /, ,
""•

ii'ifcii.i: f
Ex.—/'«/s/t/e-vOUS é/i

E.v.-^ ,../«. ,.„,.i, „„«, /„ ,^,,,
.

^^^ ^^^^, ^^^^^ ^^^^^
.

^^ ^
.

^^

§ 30^PIt<.NOMS l'EliSOXXKLS COMPLlÎArKNïS

-..«!.„.. r-:n;i^:;':^:ï:r '""^^-

(t)> biles (eux sont dp m*m« ,

""«leine.

Jixemples :—
Je vous la raconte.

Ils se les montrent.

Elle nous /'fl apport,!.

Vom ne me /'«,« ym- rfo»,,,.'.

//ne nous en donne pan.
Il nous y p(«o//ff.

//nousyenp«,o//ff.

M me le donnez pm.

Je la lui raconte.

Un les lui montrent.

Elle le leur n fy^y^or^ef.

FbMwle lui «(V ,-;,««

donné.
Jl l'e leur en donne pas.
Ils les y enroya.

Il leur y en /«royff.

-A'i' le leur donnez pas.
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4. A l'inipôrntif afririimtif les ]nonoiiis iilaci'H ninvs
le verbe sont nuis pur îles traits (riiiiinn, et le coniplé-

nicnt direct précède toujours le complément indirect.

Ex.— A)«Hiî-les-lui. Jiiporlis-lK-moi.

/^//«s-le-leur. /Vm^-les-leur.

Ihiiiiiz-m'tn. Ajii/)/iijiu'z-vous-y.

A vcrtixsfz-\KS-Kn. Eli (w/c'-y-en.

5. Pronoms compléments de la '.)'"" personne.

le (la, les) = comp. senl. K.x.- [ f"•^"-"7"» >« «vre ?

(. Om, je le rois.

lui (leHr) = à+ comp. (i)ersonnes).

( PnvIez-toHs à vote frère ?

y= à

snr

dans

entre, etc*

( Oui, Je lui parle.

+ comp. (choses).

* (etc. = toute pré-

position de lieu.)

Ex.— ( Allez- rom à la campagne ?

( 0»/,/y vais.

( Que mettez rom dans le panier?

l J'y meth du papier.

en = de-)-conip.

Ex.— Veiiez-roiis de Toronto ? J'en riens.

Partez- roiis de votre leçon? J'en parle.

NoTK 1.—Le pronom en remplace aussi nu nom pré-

cédé d'un mot exprimant la quantité ou le nombre.
Ex.

—

Avez-roiis plusieurs linrs> Oiii.fen ai plusieurs.

Votre frin-e a-t-il cinq plumes ?

^011, il n'en a que trois.

Note 2.—En s'emploie ordinairement pour les

choses, mais on peut l'employer pour les personnes aussi.
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S 31. EMPLOI SPÉ ;[AL DU PliENOM LE.
1. Le, employé commo nUrilmt du vorlie être, est

invariable lorsqu'il se rapporte :—
(a) À un adjectif.

Ex.— i Vo» sœiiri Hont-ellet malades ?

( Non, elles ne le mut pas.
(b) À un nom pris adjectivement ou dans un sens

indetcr.-iimé.

TS.x.—Êtes-Tous institutrice ? Je le suis.

(c) A une phrase.

Ex.—^.|!-,7 troncé sa bourse .» Je „« le ,a!s ..^<.

2. Le est variable quand il se rapporte à un nom
employé dans un sens défini.

Ex.— I Êtes-vous «nstitutrice de mon cousin ?
( Je ne la suis pas.

§ 32. PRONOMS PERSONNELS DISJOINTS.
Les pronoms personnels disjoints s'emploient :—
(a) Après une préposition.

Je demeure avec lui.

(b) Après être accompagné de ce.

Cest moi. Ce sont eux.
(c) Quand le verbe est omis, surtout dans une ré-

ponse.

Quiparle? Lui.
(d) Après que dans une comparaison.

Mon frère est plus grand que moL
(e) Dans les e.xclamations.

Lui ! Remporter In médaille !

(0 Comme sujet emphatique.

Moi, je leferai.
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(g) Avec un autre piouoiii, ou um sulMtuiitif, pour
former uu pluriel.

Lui d moi, iiouK irons. Mail frère it moi.

(h) Après les verl)es réfléchis et «l'autres vcrl)cs tels

que penser et songer, eu pailiuit des i)ersoinies.

// se fie à moi. Jr jit'iisf à lui.

§ 33. l'ItONOAiS roSSESSIFS.

1. Liste des pronoms iiussessifs :

—

Singulier Pluriel

Masc.

Le mien

Le tien

Le sien

Le nôtre

Li vôtre

Le leur

FI'Lm.

La mienne

Jm tienne

Iax sienne

La nôtre

I^i vôtre

La leur

Masc. Fém.

Les miens I^es miennes

Les tiens Les tiennes
Les siens Les siennes

Imh nôtres I.,es nôtres

Les vôtres Les vôtres

Les leurs Les leurs

2. Les pronoms possessif.s s'accordent en genre et en
nombre avec le mot auquel ils se rapportent.

Ex.— Voici mon livre, voilà le tien.

// n rencontré ma mfre cl la Sienne.

3. Les pronoms possessifs se contractent avec le.s

prépositions de et à (Voir § 1. G.)

Ex.

—

Je imrlc (le cotre j)ùre et du mien.

§ 34. l'RONOMS DÉMONSTKAÏIFS.

1. Liste complète, des pronoms démonstratifs:

—
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Variables. Invariables

Masculin Féminin.

SiNO. l'M'lt.

Celui (.'eux

Celui-ci Ceux-ci

Celui-là Ceux-là

SiNCi. l'M'Il.

Celle Celles

Celle-ci Celles-ci

Celle-là (Vlles-là

Ce

Ceci

Cela

2. Celui, celle, ceux, celles, proiiouin varinbles :—
(il) l{ei)réaeuleiit éjjiilenieiit les personnes, les ani-

miiux et les choses.

(b) lleuiplaceut un nom qui les précède, et par con-
8éi|uent,

(c) Ont toujourci un antécédent.

(d) .Sont toujours suivis du inonoru relatif ou de la

préposition de.

V.x.— Von cheral ent noir, celui de mon ami est yrin.

Voici ma canne, celle que roim fniez est à mon
frère.

Note 1.—Celui (etc.) employé comme antécédent
du pronom relatif est équivalent à un pronom per.sonnel.

K-'f.—Ceux qui sont (liligeiits seront n'compensh.

Celle qui est vertueitM est heiirense.

Note 2.—Les j)articules -ci et-là sont ajoutées pour
distinguer entre deux objets dont l'un est plus rappro-
ché (juc l'autre. CVoir § 20. Note).

Ex.— Vui/à deux montres, celle-ci est en or, celle-là ext

en argent.

Regurdex ces deu.e homme.t, celui-ci (./ mon frh-c, celui-

là cM mon cousin.

3 Ceci, cela (çà), pronoms invariables :

—

(a) Ne représentent (pie les noms de choses.

(b) Remplacent ' cet objet-ci ' " cet objet-là ".
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(c) N'ont jms iVanti'Ci'dent «i ce h'omI ii.ie phrnac

cntiiTe.

(d) Nu sont suivis ni du pronom relatif ni d'une pré-

imsitiun. Kx.—Ceci iit mir elutine, cela ed un j>ue'/e.

Ceci lit Ihih, cela''"/ niniirain.

Note.—On L-nipIoin ça au lieu décela dans la con-

versation fauiilii'ru. Ex.—Kst-ce que ça (cela) coûte
cher ?

4. Ce, proniiiu iuvarialile :

—

(a) Ueprésenle nu nom général do personne ou de
chose.

(1>) S'emploie comme sujet du verbe être ou comme
antécédent du pronom relatif.

Ex.

—

C'int iiiiiH lirn: Ce so)U nm pluimn.

Ce que nuis iivn i/it n'fsf pris frai.

§ 35. DIFFftUKNCE EXTUE C'HST ET IH. EST.
1. C'est s'emjiloie quand le verbe e.st snivi:

—

(a) d'un nom propre. Ex.

—

C'est t'hurles.

(b) d'un nom commun qualifié.

Ex.

—

C'est won livri:

CtSt h ji'iinc liomme.

(c) d'un pronom. Ex.—C'est 'WKjrfp mon frère.

C'est In rutre.

2. Il est s'em|iloie quand le verbe est suivi :

(a) d'un adjectif. Ex.

—

W KSt grnml.
(b) d'un nom pris adjectivement.

Ex.—Il est marchnmi. Il est mi'ilecin.

Note.—Quand l'adjectif se rapirorle à nne phrase
qui le pit'ci'Mle. nn emploie c'est au lien de il est.

Ex.—Il est certain que le général est mort.

Le général est mort, c'est certain.
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§ 36 PRONOMS RELATIFS.

1 Les prouoniss'appelleut aussi pronoms conjonctifs

parce qu'ils fout la jonction entre deux propositions eu

se rapportant à l'antécédeut.

2. Ces pronoms sont:

—

(a) conjoints ( = employas avec un verbe).

(b) disjoints ( = employés avec une préposition).

3. Les pronoms relatifs conjoints:—
qui, sujet du verbe "l sont invariables et

que, régime direct [ repré.ventent également

dont, régime indirect
j

les personnes les animau.x

renfermant de
J et les clioses.

Note.—Dont est toujours suivi du sujet du verbe
suivant, et n'est jamais précédé ni d'une préposition ni

du complément d'une préposition.

Ex.— r L'homme qui travaille.

- Le lion qui fiie.

[ Im fleur qui est sur la table.

r L'homme que nous rencontrâmes.

-j Le, lion que rotis cherchez.

[ La fleur que nous avons trouvée.

IL'homvic dont je parle.

Le lion dont le rur/isscment retentit dans le.

désert,

lia fleur dont/e ne sais pas le nom.

4. Les pronoms relatifs disjoints sont :

—

qui, employé pour les personnes seulement.

lequel, " " " animaux et las cho.se.s.

quoi, " " " choses seulement et sans

antécédent.
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Ii.jI.! cl se coiitiiicle avec de

fiiviiies .'iiiiv uites ;

—

Fkm. s'Kg. Fkm. ri.UK.

Lii.i.!t'"le Le.siiiielles.

1 )e l.Kiuelle ] )esrnielles.

A lanuelle Auxquelles.

Note 1.

—

Lequel est v i

et à. Nous avons ainsi i

Masc. siNCi. Masc. rLui.

Lequel Lesqiiels

Duquel Desquels

Auquel Auxcjuels

Ex.

—

L'homme 2>our qui./(' tnicaiUe.

Le livre dans lequel ,/<• lis.

La plume arec laquelle j'écris.

Je sais -iiir quoi compter.

Note 2.

—

Lequel est employé au lieu de qui ou que
pour éviter une ambii;uité.

Ex. La sœur ilu docteur ! , . . \ chantchien.
\ (2) lequel )

Note 3.—Si le pronom relatif se rapporte à nne

phrase, ou représente cette phrase par ce.

Ex.

—

Je trouvai ma bourse, ce qui m'étoima.

Note 4.—On emploie où au lieu de dans lequel,

auquel, etc.

Ex Le pays OÙ ( = dans lequel) il demeure.

Im ville d'oix ( = de laquelle) il est venu.

Note 5.—Tous les pronoms relatifs, excepté lequel,

s'emploient avec ce pour antécédent.

Ex.

—

Je suis ce qui est arrivé—ce dont il jiarle.

Je sais ce que votts avez fait.

Ce à quoiyc donne mes soins.

§ 37. PRONOMS INTERKOGATIFS.

1. Pronoms ir.terrogatifs conjoints :

—

oui (('!"' 6st-ce qui) = s!yrf ) s'emploie pour les

\ (qui est-ce q\xe)'=régime j personnes seulement.
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que ((l"'^''t"Ce qui) = sujet ) s'emploie pour les

((qu'est-ce que) = ?\imei choses.

lequel ^ ^""^'^ ^'
!

s'emploie pour distinguer entre

( régime ) deux ou plusieurs objets.

2. Pronoms intcrrogatifs disjoints :

—

qui, pour les j^ersonnes seulement.

lequel, pour les auimau.x et les choses.

quoi, pour les choses seulement.

Exemples •

—

f
Qui ( = quelle personne) va là 1 "y

\ Qui est-ce qui va M .? / ^"J^'^'

f
Qui ( = quelle personne) cherchez-voiis M ; ^.

1 Qui est-ce que vous chenliez ? ) ° '

( Que ( = quelle chose) ^«'iw/Hiï ce hruit I

\ Qu'est-ce qui produit ce bruit î ^

( Que ( = quelle chose) 2'owp*-ew(s.^ "1 , .

1 -C , \. , \ régime.
I. Qu est-ce que WHS iw/e-.?

j

[ À qui ( = quelle personne) 2>nrlez-vous ?

sujet.

1 Avec laquelle de ces plitiiies «'«•((«î-toîis.? -disjoints.

De quoi ( = quelle chose) parlez-vous .? J

Lequel (fe ces livres jyréférez-voM i

Laquelle de ces demoiselles est la plus aiuiahle t

Lesquels de nos n'gimcnls se battent le mieux ?

Auquel des yarpms doitnerrz-vous la montre ?

Duquel de vos enfants parlvx-vous ?

i Quel livre roulez-vous lire l (adjectif).

\ Lequel des livres rmdez-vous lire l (pronom).

( Qu^WtJteur 2n-éfà-e:-roiis > (adjectif).

"j Laquelle de cesfleurs préflrez-vous i \

' Auxquelles (/^ ère/«M donnez-vous] (l'«'»"0'»)-

la préfà'ence ?
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§ 38. PRONOMS INDÉFINIS.

1. Liste des Adjectifs et des Pronoms indéfinis:

—

Adjectifs o»

Adjectifs. Pronoms. Pronoms,
selon l'emploi.

Maint Aucun*
autre l'autre certain

chaque chacun même
( quelque

(
quelques

nul*

quelques-un.s plusieurs (inv.)

un l'un tel

n'un l'autre tout

l'un et l'autre (Voir § 22.)
' l'un ou l'autre

ni l'un ni l'autre* 1

(autre) autrui

on
!

personne*

quelconque quiconque
1

(Voir §22.) quelque chose

rien*

la plupart

de (juoi

* Prennent ne devant le verbe.

Note 1.

—

Chacun est toujours singulier et fait

chacune au féminin. Tous les autres (e.\cepté les

adjectifs invariai îles, qui n'ont pas d'antécédent) s'ac-

cordent en genre et en nombre avec le mot auquel ils

se rapportent.
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Note 2 :

—

Autrui ne s'emploie qu'avec une préposition.

Personne est la forme néj,'ative de quelqu'un.

Rien est lu forme négative de quelque chose.

E.x.

—

Nefaites jjas de mal à autrui.

( Quelqu'un me l'a dit. {

^' ''-'" quelque chose

( Personne ne me Va dit.
\ ,

"'"' '" '"^^'

^Non, d n'// a rien.

Note 3.—Lorsque les pronoms indéfinis .sont em-
ployés devant un adjectif qualificatif, cet adjectif est

précédé de la préposition de.

Ex.

—

Donnex-moi quelque chose de hon.

Je n'ai rien de nouveau.

Note 4.—Deux locutions, qui que C3 soit (pour les

personnes) et quoi que ce soit pour les choses), s'em-

ploient comme pronoms indéfinis.

Exemples.—
Quiconque se conduira mal sera puni.

Qui que ce soit qui rousparle, ne n'potide:: jvis.

Quoi que ce soit que vousfassiez, vous ne réussirez pas.
Note 5.—Synonymes de quelques-uns des pronoms

indéfinis:

—

Chacun = chacpie personne (homme).

Autrui = d'autres personnes.

Quelqu'un = unhomme, un individu (indéterminé)

Quelque chose = une chose (indéterminée).

Quiconque = toute personne qui.

De quoi = quelque chose.

Ex.

—

Donnez-moi de quoi <'crire.

2. Exemples de l'accord des pronoms indéfinis :—
(a)f Atez-rous quelques livres !—quelques fieurs ?

\ Oui,jeu «''quelques-uns—quelques-unes.
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(1)) Chacun dt ces jnrçous, chacune de os filles.

(c) C Ces deux enfants s'aiment l'un l'autre.

1
Ils s'aiment tous les uns les autres.

Elles s'aiment toutes les unes les autres.
(d) Les uns portent des livres, les autres, des fleurs.

§ 39. EMPLOI IJU PliONOM ON.
1 On e.st toujours euiplcj-é connue sujet, juninis

comme complément.

2. On s'écrit par euphonie l'on, après les mots si, et,

ou, où, que.

Ex.

—

Je reux que l'on me parle,

On appelle le médecin si l'on est malade.

3. Le verbe qui a pour sujet on, est toujours singu-
lier, même quaud il exprime la pluralité.

Ex.—On peut aller au théâtre.

On frappe à la porte.

4. On s'emploie le plus souvent pour éviter l'emploi

de la forme passive du verbe.

Ex.—On a 2)erdu les Joujoux = Les Joujou.e ont été

perdus.

§ 40. EXPRESSIONS KÉGATIVES.
Adjectifs et Pronoms.

ne—personne,

ne—rien,

ne—aucun,

ne—nul.

Exemples :

—

( Voyez-rous quelqu'un?
(Je ne rois personne.

Adverbes.
ne—jamais,

ne—pas.

ne—point,

ne—plus,

ne—pas encore,

ne—(pie.
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Vous n'avez aucun livre.

Il ne me donne rien.

Nul homme ne l'a vu partir.

f
Est-il déjà airivé ?

i Non, il n'est pas encore arrivé.

( Avez-voiis encore votre pire ?

{ No», je ne l'ai plus, il est déjà mort.

§ 41. L'ADVERBE.
1. Les adverbes se divisent eu adverbes de lieu, de

temps, de manière, de quantité, d'affirmation, de
négation et de doute.

2. La plupart des adverbes se fornieut/ies adjectifs.

§ 42. FOKMATION DE L'ADVERBE.
RÈGLE 1.—Si l'adjectif se termine par une voyelle

on y ajoute ment pour former l'adverbe.

Ex.

—

sage fait sageva&nt.

poli " ^)o/(ment.

RÈGLE 2.—Si l'adjectif .se termine par une consonne
on ajoute ment au féminin.

Ex.

—

franc fait franchement.

doux " doucement.

Exceptions :

—

(a) Les adverbes suivants prennent l'accent aig^
sur l'e qui précède le suffixe ment.

aveuglément.

commodément

communément.

conformément.

confusément.

énormément.

expressément.

immensément.

importunément.

obscurément.

opiniâtrement.

précisément.

profondément.

profusément.
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(b) Les adverbes suivants re)npliicent e par l'accent
circonflexe sur k voyelle cjui précinle le suHixo ment.

assidûment dûment.

crûment gaiment.

(c) Voici d'autres irrégularités :

—

(adj.) hon bref gentil mmimis
(adv.) bien brih-ement gentiment mal.

Eè'gle S—Si l'adjectif se termine par ant ou ent, on
change nt >in mment.

Ex.

—

eomiant fait constataaKat

ardent " ardemmtat.

Exception.^.—Lent, véhément et présent suivent
règle 2, et font lentement, céhànentement, présentement.

§ 43. COMPAIÎAISOX DES ADVERBES.
1. Le comparatif et le superlatif des adverbes se

forment comme ceux des adjectifs. (Voir § 16, 2.)

Ex.—Pos. Co.MP. Sur.

doucement, plus doucement, le plus doucement.

Exceptions.—
Positif. Comparatif.

bien mieux

mal pis (plus mul)

peu moins

beaucoup (plus

\ davantage

Xote.—On emploie davantage au lieu de plus à la

fin d'une phrase, ou dans une plirase sans verbe.

Superlatif.

le mieux

le pis (le plus mal)

le moins

le plus
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§ 44. POSITION DE L'ADVERBE.
Règle.—L'adverbe se met :

—

(a) Immédiatement après le verbe, aux temps
simples.

(b) Entre l'auxiliaire et le participe, aux temps
composés.

Ex.

—

Il parte souvent de ses amis.

Il (I souvent Jiarlé de ses amis.

Exceptions :

—

(a) Les adverbes d'interrogation se mettent avant le

verbe. Ex.—Où roidez-roits aller ?

Comment fait-on cela ?

(b) Les adverbes de temps, aujourd'hui, demain,
hier, après-demain, avant-hier, se mettent avant ou
après le verbe, jamais entre l'auxiliaire et le participe.

Ex.

—

Il a fait beau tem2)s hier.

Hier, il a fait beau temps.

(c) Les locutions adverbiales se mettent ordinaire-

ment après le participe, aux temps composés.

Ex.

—

J'y suis allé de temps en temps.
(d) On met quelquefois l'adverbe devant le verbe,

pour donner de l'emphase.

Ex.—Certainement je le ferai.

Note 1.

—

Plus de s'emploie devant un nombre, plus—que dans une comparaison. (Voir § 26.3.)

Ex.—Il a fait plus de vingt milles.

Il est plusyc«»ic que moi.

^ote 2.—Si remplace oui dans la réponse à une ques-
tion négative, ou après une négation.

Ex.

—

Ne rieudrez-voiii pas avec moi i Si-

Ai-ez-rous votre exercice? Non. Oh! si, )/ est

dans ma poche.
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loin,

IMirtout.

longtemps,

toujours.

Inièvenienl,

(loucenieut.

plus,

moins.

§ 4Ô. EXEMPLES DES ADVEUIîES.

I. Adverbes de Lieu.
Ailleurs, dedans, de(;à,

alentour, dehois, delà,

II. Adverbes de Temps.
Autrefois, bientôt, en.suite,

aussitôt, déjà, enfin,

JU. Adverbes de Manière
Ainsi, oomnient, e.xprès,

bien, ensemble, mal,

IV. Adverbes de Quantité
Autant, combien, Ijeaueoup,

assez, davantage, peu,

V. Adverbes (i) d'Affirmation, (2) de
Doute, (3) de Négation.

(1) Assurément, oui, (2) environ, (3) nullement.
certes, si, peut-être, (Voir § 40.)

VI. Locutions Adverbiales.

A peine, de bonne heure, sur le champ.
à peu près, de temps en temps, tout à l'heure.

ça et là, peu à peu, tout de suite.

§ 46. LA CONJONCTION.
La conjonction est un mot servant à lier ensemble

deu.x mots ou deux propositions.

On peut classsifier les conjonctions de difi'érentes

manières : voici la plus simple :

—

I. Conjonctions Simples.
Cm-, et,

cependant, mais,

donc, ou.

puisque,

(pie,

quoique,

sinon,

soit,

toutefois.

m,

or,

si, etc.
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II. Locutions Coivjonctives.

l>aivc> mie,

peiuliint (juc,

Slll>lH)sé ((IIO.

sans,

selon,

suus, etc.

Ainsi (|ue, depuis (lue

à moins que, en sorte que,

bien que, malgré que,

§ 47. LA l'UÉI'OSIÏION.

La préposition est un mot qui sert à unir (leu.\ mot
en marquant le rapport qu'ils ont entre eux.

I. Prépositions Simple.s.
A, chez, derrière, envers,

après, entre, devant, pai-,

avant, dans, durant, pour,

II. Locutions "répositives.
À côté de, aud^i ij, faute de,

à cause de, au lieu de, .jusqu'à,

à travers, auprèsde, vis-à-vis, etc.

§ 48. L'IXTEKJECTIOX.

L'interjection est un mot qui sert à exprimer les

mouvements subits de ITinie : la joie, la surprise, ia

douleur, etc.

Ex.—Ah ! à merveille ! hélas ! courage \

ha ! au secours ! oh ! halte-là
'

bravo ! en avant ! gare ! hourra :

§ 49. LE VERIÎE.

1. Le verbe est un mot qui exprime une action ou
un état.

2. Chaque verbe se divise en deux parties distinctes :

le radical, qui ne change pas dans la conjugaison d'un
verbe régulier, et la terminaison, qui change suivant la

personne, le nomhiv, le icmpg et le mode.
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liAIl. TeRM.

marrh <•;•

mardi akiil

iiiairh asMi'nt

lÎAd. Teiî.m.

enlniil mis

entend fines

entend il.

'X Les vorbt's onliimires su divi.-ciit on trois liasses
ou conjugaisons, (Hii su (lislinjriienl, les mies îles
autres, ihu- la lerniiiiiiison île l'intiiiitif ipréseiit :—

Ln 1' se teniiiiie en er. Ex.—/*rt)-/er, JontT.
L'i -* " " " ir. flinr, 'ol,,ir.

^-i' ^'' " " " re. vi'iidrt, pndrt.

XOTK.—Lu jjlupnit lies gramnmiiiens ilivisent les

verbes en quatre coiijui;iii.sons, terniinéesen er, ir, oir.re.
Mais puisqu'il nV a ijue sept verbes ilits réf,'nliers, en
oir, l'auteur île ce livre les consiilère coninio un groupe
de verbes irréguliers île hi 2' conjugaison en ir. C'eiien-

dant ceu.x qui iiréK'rent garder les quatre conjugiusons
trouveront la conjugaison du verljo recevoir oarnii les
" l'aradignies de Verbes."

4. On appelle :

—

(a) Rég:ulier, uu verbe qui se conjugue cvaeteinent
comme le modèle de la conjugaison.

(b) Irrégulier, un verbe qui ne se conjugue jias

comme le modèle de la conjugaison.

(C) Pronominal ( = réfiéclii),un verbe qui se conjugue
avec deux pronoms personnels de iiii'me personne et de
même nomlire, et qui exprime une action faite et reçue
par le sujet.

(d) Un'"nersonnel ( = imiiersonnel), un verlie qui ne
se conjugue nu'à la 3" per.sonne du singulier.

(e) Défectif, un verbe dont la conjugaison n'est pas
complète.
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(f) Transitif, un verlH; <|ui exige un couipléiiienl

direct.

(g) Intransitif, un verlic ([ui n'ii pas de coniph'inent,

<iu bien, jxiut avoir un conipléniLMil indirect.

(h) Auxiliaire, nu \er1iu (|ui aide à furuier le» temps

composés de.s autres verlie.s.

(Il y a deux auxiliaires, avoir et être).

5. Im verlie subit plusieurs nKxlitieations, et prend

diflérentes formes selon la personne, le nombre, le

temps et le mode.

Note.—I.* verbe prend toujours la personne et le

nombre de son si^et (s'accorde avec son sujet, etc.).

6. Les modes du verbe fnin(;ais sont :

L'infinitif, l'indicatif, le conditionnel, le subjonc-

tif l'impératif et le participe.

7. Les temps sont simples ( = formés d'un .seul mol)

ovi composés ( = formés de deux mots).

Ex.— Simples. Composé.s.

Je parle. J'ai parlé.

Vous parlez. Voui avez parlé.

8. Les temps se divisent, aussi, en temp.s primitifs

( = (jui ne sont formés d'aucun autre), et en temps

dérivés ( = qui se forment des prindlifs).

9. On reconnaît, en frani^ais, cinq temps primitifs

( = parties principales). Ce sont :

—

L L'infinitif présent qui forme deux temps :

—

l'. Le futur simple, en changeant le r ou le re final

en rai, ras, ra, rons, rez, ront.

2'. Le conditionnel présent, en cliangeaiit le r ou le re

final en rais, rais, rait, rions, riez, raient.
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M. fx. participe présent .|»i f..rm« irois ton.i.s -
1'. Lu /,/„,7V./ ,/,. rimlictif i„;'^„i, e„ clmi,«..ant ant

CM ons, ez, ent.

2*. \:;mlic„t{tiu,,,<,rfmt,^n cimii-eni.t ant en ais ais
ait, ions, iez, aient.

;)•. U: ,„hjonctlf ,n-r.:f, „„ dmi.Keai.t ant on e, es.
e, ions, iez, ent.

'

ni. r,e participe passé (jui fonne:—
Tcus /,.,s /,«//« .o„,/,<,*.>, ù l'aùle ,l-„„ ,les m..viliaires

aroirel Hr,\ {\i,\v Xnte 1.)

IV. L'indicatif présent imi forme :—
L'u„i,n;,li/ ,,rm;,t,^m- la .suppression clés i.rono.ns

•sujets tu, nous, vous. (Vcii Note 2.)
V. Le passé défini ipii forme :_
Le .,»/yo,»7;/ i,ni,„r/nit, en clmnj;ea„t la lettre finale

<ie la 1 personne ,!„ singulier en sse, sses, t, ssions
ssiez, ssent. '

'"""*•

Note 1.—Pour former le.s temps composés on ajoute
le participe pa.s.sé du verl.e i.rineipal aux temps sii'nples
il un auxiliaire (avoir ou être.)

'
. ;. ---À. l'impùiatif on retranche l's dans les

\ "; 1
:- • .linant en es à la 2" personne du .sin.'ulier

exceptt Lievaiit en et y.
n

,

Ex.

—

Chei-ches-tn, Pciises-y.

(Voir § 64. Tableau.)

Exemples de parties principales :—
Inf. prés.

pari er

fin ir

vend re

pari ant

fin i.ss ant

vend ant

Part, itassù. liHl. ]>ré4, PaHHL' tiér.

pari é
I

.Te pari e '

.Te pari ai
fin i

I

Je fin is ! Je fin is

vendu
I

Je vend S
;

Je vend is
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L'EMPLOI DES TEMPS.

§ 50. Présent.

1 . Le présent s'emploie pour exprimer :

—

(a) Ce qui se fait au moment où l'on parle.

Ex.

—

(/'écris une lettre.

(b) Ce qui se fait souvent ou habituellement.

Ex.

—

Je déjeune à huit heures.

(c) Ce qui va arriver à un futur prochain.

Ex.

—

Mon père part demain pour New- York

((1) Ce qui est une vérit(5 incontestable.

Ex.

—

Je vous ai dit que la terre est ronde.

Dieu est éternel, sa puissance est sans bornes, et

sa clémence est grande.

(e) Des événements passés, quand on veut donner

plus de vivacité au récit.

Ex.

—

Les Romains repoussent de tous côtés les Gaulois,

Brennus les rallie, il lève le siège et campe à quelques

milles de Rome.

(f) Une action commencée à un temps passé, mais

qui continue encore.

Ex.

—

Je suis ici depuis trois jours.

Il étudie le français depuis six mois.

(g) Une condition après si, en rapport avec le futur.

Ex.

—

Je vous aiderai si je le peux.

§ 51. IMPAIÎFAIT.

1. L'imparfait exprime une action dont on n'indique

ni le commencement ni la fin, e.-à-d. une durée non

déterminée.

2. On se seit donc de l'imparfait pour exprimer :

—

(a) Une action habituelle ou souvent répétée h une

période passée.
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Ex -G«««rf./étais é/H-eje me levais .... sept heure.

Lf""'" '""' '"'"-" '' "•''"'' ^P-t^'-S pour

Le garçon perdait iourent ses livres.

(b) Une action passc^e qui continue d'avoir lieu aumoment dont on parle.

Ex.—Je lisais qimmf tous é/es entrés.
(c

) Une description à un temps passé
E.x.-£e, GauMs étaient e/e haute stature, ils avaientksyetu: bleus, ,ls portaient des éj>ées de bronze
d) Une condition après si en rapport avec le con-

ditionnel. Ex.-^. „„. „i,,,,„i, 3i_^^ /^ ^^^^^^

§ 52. PASSE DÉFINI

«nfî'
^' f'^^ r^^"'

'""1''"''^ P°"^ «-'^•P'-imer uneaction faite une fois seulement, dans un temps détermmé et entièrement écoulé : donc, on l'emploie-
(a) lour exprimer un fait historique
Ex~Maisonneure fonda la ville de Montréal en 1643
(b) Dans la narration suivie.

,J^'''~\"""''^
'" '^"'^ '""' P'"'' " tO"™» -ers le/a /«« pnt un moreean do eraie. et écrivit a<cssi grosqu û put. " Vive la France."

"

§ ô3. l'ASSÉ INDÉFINI
Le passé indéfini s'emploie pour exprimer uneact.0» faite dans le passé, sans y ajouter d'âuï;es con

dltions
: cest surtout le temps de la conversation

H'X.—J ai fait un voi/a</:; en Miro/ie
Ex KÉsr.MÉ :—
L'imparfait est le temps de la description
Le passé défini - «.

narration.
'

Le passé indéfini •
- conversation.
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§ 54. LE PASSÉ ANTÉRIEUR ET LE

PLUS-QUE-PARFAIT.

1. Le passé antérieur et le plus-que-parfait, tous

deux, expriment une action accomplie dans le passé

avant une autre action t'galement passée. Mais :

—

(a) Le passé antérieur exprime une action accom-

plie immédiatement avant l'autre à laquelle elle est

ordinairement subordonnée ou accessoire, (c'est pour-

quoi on l'emploie après les mots quand, lorsque, après que,

liés que, aussitôt qiie).

Ex.

—

Aussitôt que j'eus reconnu mon erreur, je me
hâtai de la réparer.

(b) Le plus-que-parfait marque un intervalle entre

les deux actions.

Ex.

—

c/'avais déjeuné quand vous vîntes me demander.

Note.—Le passé antérieur correspond au passé

défini et le plus-que-parfait à l'imparfait, donc :

—

(a) Le passé antérieur peut exprimer un fait isolé.

(b) Le plus-que-parfait peut exprimer une habi-

tude, et dans ce cas, on peut l'employer aussi après

quand, lorsque, de.

Comparez :

—

Dès quej'Avais lu quelques pages, je me promenais {ha-

bitude.)

Dès que j'eus lu quelques pages, je sortis (fait isolé.)

§ 55. FUTUR.

1. On emploie le futur simple :

—

(a) Pour exprimer une action qui se fera dans un

temps qui n'est pas encore arrivé (par conséquent, on

l'emploie après les conjonctions de temps, qv«nd, lorsqw'
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ap:éa que, dès que, aussitôt que, poiu expriuer une action
à venir).

Ex.

—

/'écrirai une ktti-e demain.

J'irai à ta campagne quand il fera chaud.
(b) Pour remplacer l'impératif dans un ordre.
Ex.— Toxs écrirez cet e:cercicc= Écrivez cet exercice.

2. On emploie le futur antérieur :

—

(a) Pour exprimer une action qui se fera avant une
autre action future. Dans ce cas on l'emploie sou-
vent avec dès que, aussitôt que, &c.

'Ex.—Après quefa.\irai fini mes affaires j'irai vom voir.
(b) Pour remplacer le passé indéfini quand on veut

exprimer une probabilité dans le passé.
Ex.—7/ aura reçu ;« lettre hier =11 a probaUemeut

reçu la lettre hier.

§ 50. COXDITIONXEL (Présent et Passé.)
On se sert du conditionnel :

(a) Après l'imparfait accompagné de si, pour marquer
la conséquence d'une condition.

Condition. Conséquence.
Si y'avais eargent, ^'achèterais une maison.
Si vous étiez venu, il vous aurait reçu.
SU travaillait,

S'î? avait t^vaillé.

il remporterait leprix,

il aurait remporté le prix.
(b) Dans certaines phrases elliptiques où la condi

tion est sous-entendue :

(1) Pour marquer un désir.

Ex.

—

Je voudrais Jie« apprendre lefranç<;is.

(2) Pour indiquer la surprise.
Ex.

—

Comment ! voxts feriez cela !

(3) Pour remplacer l'impératif.

Ex

—

Pourriez-vous m'indiquer la rouie ?
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(c) Après quand, quand même, exprimant une
concession.

Ex.~Q,aiid même il me frapperait, ?e iie m'en plain-
drais pas.

§ 57. LE SUIUONCTIF.
1. I^ subjonctif (sub jungo = sous joint) est une

forme du verbe employiîe pour exprimer'uu fait qui est
joint iï nu autre fait avec une idée de dépendance.

2. Cette jonction s'opère par :

—

(a) Une conjonction (que).

(b) Un pronom conjonctif (relatif).

(c) Un n i.'erbe conjonotif (locution.s).

3. C'est
, 4ée, non le mot, (jui régit le subjonctif

( = l'idée dans l'esprit de celui qui parle).

4. Les idées (]ui régissent le subjonctif sont :—
I. Le sentiment (la Joie, la peur, le regret, &c.)
'Ex.—Je regrette qu'il soit absent.

II. Le commandement, la volonté, la préférence.
Ex.—J"

'ordonne qu'il fasse ses devoirs.

Je veux qn'i/ parte immédiatemad.
Je préfère que vous me conduisiez

III. La pensée et la parole employées négativement
et iuterrogativement.

Ex.

—

Pensez-coKs (jfu'il soit venu ?

Je ne dis pas (que cela soit possible.

IV. Le but, la concession et la condition.
Ex.

—

Je donne ces détails afin que tout te monde com-
prenne.

J'irai demain pourvu qu'// fasse beau.

Quoique rous fassiez,/' serai votre ami.
Y. I-a négation, l'incertitude et l'antériorité.
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Ex.—7/5 ne comiaisscnt personne gui puisse k/aire.n est douteux qu'il finisse le livre.

Ne. fartezpm avant que> vom le dise.
Vr. La possibilité, la nécessité et l'appréciation.
Ex.—7/ faut qw je, m'en aille.

U eut possible qu'il vienne-
// m/ juste que vous soyez récomiteiisf.

XOTE.—Les idées (jui réj,'issent le siiljjonctif s'ex-
priment coiiiiiie suit :

—

I. Le sentiment (a) par les verbes:—
avoir hrinle, être bien aise,

avoir peur*, f ire charmé,
craindre*, être content,

redouter, être désolé,

doutei-, être fâelié,

(b) par les locutions :

—

de peur que*, de crainte (jue».
IL Le commandement, la volonté et la préférence.

par les verbes :

—

commander, exiger, ^o„Ioir, rcconnnander,
deumnder, défen.lre, .souhaiter, ain>er mieux
ordonner, permettre, dé.sirer, préférer, etc.

III. La pensée et la parole, par les verijes .—
pen.ser, croire,

1 employés négativement et interro.ra-
souger, dire, j tivement.

IV. Le but, la concession et la condition, par les

regretter,

rougir,

s'étonner,

se réjouir,

trembler, &c.

locutions :

—

afin que,

pour que,

de manière (jne

de fa(;on que,

de sorte que.

bien que,

quoique,

(puii que,

quelque—que,

ijuel que, etc.,

Demandent ne devant le verbe.

à condition que,

pourvu que,

supposé que,

en cas que,

au cas que,

à moins que*.
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Il est bon.

Il est juste.

Il vaut nneu.\.

Il convient, etc.

V. La négation, l'incertitude et l'antériorité,

(a) par les verbes :— nier, ignorer.

ne pas croire, ne pas savoir, etc.

(b) par les locutions :

—

avant que, jusqu'à ce que, en attendant que.
VI. La possibilité, la nécessité et l'appréciation,

par les expressions impersonnelles :-

Il est possible. Il faut.

Il se peut. Il importe.

Il est urgent.

Il est nécessaire.

5. Le subjonctif s'emploie après le pronom relatif,

si l'on veut exprimer quelque chose de douteux.
On exprime le doute surtout quand le pronom re-

latif se rapporte :

—

(a) À une expression négative ou restrictive.

Ex.

—

Il n'a pas de raison qui vaille.

Ey a peu de gens qui le sachent.

(b) A un superlatif ou une expression analogue.
Ex.

—

C'est la plus belle campagne qm l'on puisse voir.

Je kuis le seul qui sache faire ce travail.

Mais si l'on énonce un fait positif et formel on em-
ploie l'indicatif. Ex.

—

Ce n'est pas vous que je crains.

Cest la seule chose qu'il m'a dite.

§ 58. CORRESPONDANCE DES TEMPS DU
SUBJONCTIF.

1. Quand le verbe de la proposition principale est au
présent, an futur ou à l'impératif, on emploie le pré-

sent du subjonctif dans la proposition subordonnée,
pour exprimer une action présente ou future, et le

passé du subjonctif pour exprimer une action passée.
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Ex.—riiÉSENT
, Je dhirc qu'il vienne.

ou '."

53

I

Jf ilhirerait y«'i/ vienne.
Futur. DMxz qu'il vienne.

2. Quan.I I. verbe de la proposition principale est à•un des temps passés ou au conditionnel, ou emnloie:'-s la proposition subordou.u'.e. l'imparfait duïb
e ni

/"'" ''Pr'"' "'"^ "''"" P^'^^'^"^^ °" f»t«re. et

''^-— i'Je voulais
1

,

f J'aivoiclu

j
J'avais voulu

\Je voudrais

[qu'il vint aujourd'hui,

(demain, etc.

{

Je voudrais
,

Jauraisvoulu
J

?"''' fût venu /«en

§ 59. LE PARTICIPE.
1. Le participe est un mot qui tient de la nature

( = participe) du verbe et de l'adjectif
2. Le participe dans sa fonction de verbe est invari-able

;
dans sa fonction d'adjectif, il est variable

§ 60. PAETICIPE PASSÉ
1- Le participe passé employé sans auxiliaire

s accorde avec le mot auquel il se rapporte.
'

M.— Fatigués de k„r lomjue marche, les soldats
" endonnireiU vite.

'Uiucti.s

Absorbée daus ses éludes, elle n'entendit paswon entrée. '

J'r f' ''*'!'fP^ P*«^ <=°"J"gué avec être s'accorde
avec le sujet du verbe.

Ex.—messontvtauts. Il est vtnu.
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3. Le participe passé conjugué avec avoir «'nceorde

avec le complément direct du verbe, si ce luiupléinenl

le précède.

Ex.

—

J'(ii reçu t/ts Mtres.

Les liitiva que fui reçues.

4. Le participe passé ''mi veibe réik'cld .s'accorde

avec le complément direct du verbe, (inaiid ce com-
plénient le précède.

Ex.—El/i's se sont regardées.

El,'fs se sont donné de la peine.

XoTE.—Quand le complément direct suit le verbe,

ou qu'il n'y a pas de complément direct, le participe

passé conjugué avec avoir ou le participe pa.s.sé d'un

verbe réfléchi reste invariable

§ 61. rAUTICH'E TKÉSEXT.
1. Le participe présent, |)roprement dit, est in-

variable ; l'adjectif verbal en ant est variable.

XoTE 1.—Le mot terminé en ant est participe (juanit

il exprime une action ; il est adjectif verbal quand il

exprime lui état.

Ex.

—

J'aim (/es ours dansant t/nns la rue, c'étaient des

ours dansants.

Note 2.—Le participe présent et l'adjectif verbal

eu ant se distinguent par la fonction, mais (pielques-

uns présentent une dillérence d'orthographe.

Ex.

—

Participes. Adjectifs.

convainquant, convaincant,

fatiguant, fatigant.

vaquant, vacant.

2. Le participe présent s'emploie avec en pour ex-

primer :

—
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(a) Une action q„i se ,,as.,e en n.ên>e temps .nùmo
autre nctKjn. '

^^—NoHs pm-lious en marchant
OO Le nioniont précis où iinu uction se pusse.
Ex.—// /o«,A„ en arrivant ù la poHe.
(c) Le moyen i»ir lequel une action .se fait
^x.—C'est en coupant du bois g,eilgag„,. ,„ vie.

§62. CHOIX DE UAUXILIAIKE
1. Les verbes .pii e.xprime.it une action se con-

juguent avec avoir.

E.X.—J'ai j>ai-/^ à Afoiisieur X.
Vous avez i-isiii' l'ExpoHitioii.

2. I-es j-^H-es qui expriment „„ état, et tous les
verbes réfléchis, se conjuguent a\ec être.

E.X.— Il est toiiiU.

Je me suis repenti de ma faute.

nn'3r~^'î'
'"''1''"' ''1'"""' "" Changement de

position ou de condition se conjugue avec être. Voici
les pnncipaux verbes de cette catégorie.
aller,

arrivei

entrei',

naître,

venir,

partir,

sortir,

( mourir,
' décéder.

descendre,

devenir,

échoir,

revenir.

monter,

rester,

éclore,

retourner.

§ 6:î. L'IîfFIXITIF.
1. L'infinitif s'emploie comme substantif verbal :-
(a) Coumio sujet d'un verbe.
Ex.—Travailler est honcrahle.
(h) Comnie complément d'un verbe.
Ex.—^£ déaire voir arriver mes amis.
(c) Connue complément d'une préposition.
E.X.—J'ffi réussi après avoir fait bien des efforts.
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2. Lorsque l'infinitif (U'iieml d'un verbe, d'un sub-
stantif OH d'un adjectif, il est ordinairement prtîctjdé

d'une préposition.

Ex.

—

J'aime à lire les lirrts de voijiige».

Je suis coulent de voui voir.

3. L'infinitif est employé sans préposition :

—

(a) Après des verbes tels que pouroir, laisser, vouloir,

voir, entendre. Ex.—J'ai laissé tomber le livre.

(b) Après les verbes qui expriment la pensée, la

préférence (penser, préférer, désirer, compter, etc).

Ex.

—

Je compte y arriver avant midi.

4. L'infintif qui exprime le dessein est précédé de la

préposition pour. Ex.

—

J'étudie pour m'inslruire.

5. L'infinitif est précédé de la préposition à après
des verbes, des substantifs et des adjectifs, pour ex-
primer le but à atteindre ou la tendance.

Ex.—// cherche à faire son devoir.

Il aide à bâtir la maison.

6. L'infinitif est précédé de la préposition de :

(a) Après la plupart des verbes transitifs-

(b) " " " " " impersonnels.
(c) " que comparatif.

(d) ' grand nombre d'adjectifs et de substantifs.

Ex.—(fl) // refuse de vendre son cheval

(b) // s'agit de pi . luire une grammaire con-

venable.

(c) // est plus sage que de courir ce risquée.

(d) Vous avez l'audace de dire cela.

Note.—Impossible de donner des règles fixes pour
l'emploi de lu préposition qui précède l'infinitif. Cette

préposition-là dépend du verbe qui la précède.
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Pays.

L'Anfçleterre,

L'Allemiigrie,

L'Autriche,

La Belgique,

Le Brésil,

Le Cniiadii,

La Chine,

Le Danemark,

L'Ecosse,

rÉgypfe,

L'Espagne,

Les États-Unis,

La France,

La Grèce,

La Hollande,

L'Irlande,

Le Japon,

La Norvège,

Le Portugal,

La Russie,

La Suède,

La Suisse,

La Turquie,

§ 64. PAYS, CONTINENTS
Cai>itai.e.

Londres,

Berlin,

Vienne,

Bruxelles,

Rio-.Taneiro,

Ottawa,

Pcikin,

Copenliogue,

Edimbourg,

Le Caire,

Madrid,

Washington,

Paris,

Athènes,

La Haye,

Dublin,

Tokio,

Christiania,

Lisbonne,

St-Pétersbourg,

Stockholm,

Berne,

Constantinople,

Les Indes Occidentales (Orientales),

Le Pays de Galles,

CoNTixKST. Habitant.

L'Asie, Un Asiatique

L'Afrique, Un Africain.

L'Europe, Un Européen.

Continent.

L'Amérique,

L'Australie,

Etc.

Habitant.

Un Anglai.s.

Un Allemand.

Un Autrichien.

Un Belge.

Un Brésilien.

Un Canadien.

Un Chinois.

Un Danois.

L'n Écossais.

Un Égyptien.

Un Espagnol.

Un Américain.

Un Français.

Un Grec.

Un Hollandais.

Un Irlandais.

L^n Japonais.

Un Norvégien.

Un Portugais.

Un Eusse.

Un Suédois.

Un Suisse.

Un Turc.

Un Indien.

Un Gallois.

Habitant.

Un Américain.

Un Australien.
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PARADIGMES DES VERBES.

§ 67. VERBES AUXILIAIRES.
AVOIR. ÊTRE.

MODE INDICATIF.
Temps simples.

Présent.
J' ai.

Tu as.

Il a.

Nous av ons.

Voui av tz.

Ils ont

Imparfait
J' av aïs.

Tu av ais.

Il av ait

Nous av ions.

Vous av iez.

Ils av aient

Passé Défini.

Je

Tu
II

Tu
II

eus.

eus.

e ut
Nous e iîmes.

Voua e ûtes.

Ils e urent

J' au roi.

Tu au ras.

Il au ra.

Nous au rons.

Vous au rez.

Ils au ront.

FUTCB.

suis.

es.

est

Nous sbmmes.
Vous êtes.

Ils sont.

J' et ais.

Tu et ais.

Il et ait

Nous et ions.

Vous et ieï.

Ils et aient.

Je fus.

Tu f us.

Il f ut
Nous f iimes

Vous f ûtes.

Ils f urent

Je 86 rai.

Tu se ras.

Il se ra.

Noua se rons.

Vous se rez.

Ils se ront.

AVOIR.

Temps composés.*

Passé Ixdéfi.ni.

J' ai eu.

Tu as eu.

Il a eu.

Noua avons eu.

Vous avez eu.

Ils out eu.

Plcs.que.paefait.

J' avais eu.

Tu avais eu.

II avait eu.

Nous avions eu.

Vous aviez eu.

Ils avaient eu.

Passé Antékiedr.
J

Tu
II

Nous

Nous

Ils

eu.

eu.

Futdh

J'

Tu
II

Nous

Vous

lia

eus

eus

eut eu.

eûmes eu.

eûtes eu.

eurent eu.

Antébiecr.
aurai eu.

auras eu.

aura eu.

aurons eu.

aurez eu.

auront eu.

• Les temps composés du verbe éti-e se trouvent dans les temnacomposés du verbe être aimé. (Voir § 71 .)

^
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MODE CONDITIONNEL.
Temps simples.

l̂emps composés

J' an rais.

Tu au rais,

li au rait.

Noua au rions.

Vous au riez.

Il" au raient

Phésint.

Je se rais.

Tu se rais.

Il se rait.

Nous Se rions.

Vous se riez.

Ils se raient.

MODE IMPÉRATIF.
Présent.

2* pers. du sing. Ai e Sois
^'

"
plur. Ayons. Soyons.

Ayez. Soye^.

MODE SUBJONCTIF.
Présent.

Passé.

J' aurais

Tu aurais

11 aurait

Nous aurions

Vous auriez

^Is auraient

eu.

eu.

eu.

eu.

eu.

eu.

Que y ai e.

Que tu ai es.

Qu'il ai e.

Que nous ay ona,

Que vous ay e*
Qu'ils

Qnej'

Que tu

Qu'il

»i ent.

Imparfait,

Que je soi s.

Que tu soi s.

Qu'il soi t.

Que nous soy ons.
Que vous soy ez.

Qu'ils soi ent.

Passé.

eu.

eu,

eu.

eu.

eu.

eu.

e usse

e usses.

e i)t.

Que nous e ussions.

Que vous e ussions.

Qu'ils e ussent.

Que je f usse.

Que tu t usses.

Qu'il f ût.

Que nous f ussions.

Que vous f ussiez.

Qu'ils f ussent.

MODE INFINITIF,
Présent.

Av oir. Et re.

PARTICIPES.
Présent.

Ay ant Et ant

Passé.

E u. Et é.

Que j'aie

Que tu aies

Qu'il ait

Que noua ayons
Que voua ayez.

Qu'ils aient

Plcs-qce-Parfait,
Que j' eusse eu.
Que tu eusses eu.
Qu'il eût en.
Que nous eussions eu.
Que vous eussiez eu.
Qu'ils eussent eu.

Passé.

Avoir eu.

Parpaii.

Ayant en.
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§ 68. VEltBES IJÉGULIERS,

TEMPS SIMPLES.

1« Conjugaison. 2' Coiijngai.son. 0" Conjugaison.

en ER. en IR. en RE.
PARL ER. FIN IR. REND RE

MODE INDICATIF.
Présent.

Je pari e. Je fin is. Je rend s.

Tu pari es. Tu fin is. Tu rend s.

Il pari e. Il fih it. II rend.
Nous pari ons. Nous fin Us ons. Nous rend ons.
Vous pari tz. Vous fin iss ez. Vous rend ez.
Il» pari ent. Ils fin iss ent.

Imparfait.

Ils rend ent.

Je pari ais. Je fin iss ais. Je rend ais.
Tu pari ais Tu fin iss ais. Tu rend -'s.

Il pari ait. Il fin iss ait. II rend ait
Nous pari ions. Nous fin iss ions. Nous rend ions.
Vous pari iez. Vous fin iss iez. Vous rend iez.
Ils pari aient Ils fin iss aient.

Passé Défini.

Ils rend aient.

Je pari ai. Je fin is Je rend is.

Tu pari as. Tu fin is. Tu rend is.

11 pari a. Il fin it. II rend it.

Nous pari Ames. Nous fin îmes. Nous rend imes

.

Vous pari Ates. Vous fin ites. Vous rend ites.

Ils pari èrent. Ils fin irent.

PlTlIK.

Ils rend irent.

Je pari erai. Je fin irai. Je rend rai.

Tu pari eras. Tu fin iras. Tu rend ras.
II pari era Il fin ira. II rend ra.
Nous pari erons. Nons fin irons. Nous rend rons.
Vous pari crez. Nous fin irez. Vous rend rez.
Ils pari eront. Ils fin iront. Ils rend ront.



le pari erois.

Tu pari erais.

Il pari erait.

Nous pari erions

Vous pari eriez.

Il» pari eraient.

Pari e.

Pari ons.

Pari ez.

Que je pa-l e

Que tu pari es.

Qu'il pari e.

Que ns pari ions.

Que vs pari iez.

Qu'ils pari ent

Que je pari assa.

Que tu pari asses
Qu'il pari ât.

Que ns. pari assions
Que vs pari assiez.

Qu'ils pai 1 assent.

OBAUUAIRE FRANÇAISE.

MODE CONDITIONNEL.
Pré.sent.

Je fin irais.

Tu fin irais.

Il fin irait.

Nous fin irions.

Vons fin iriez.

Ils fin iraient.

MODE IMPÉRATIF.
Pkiîsent.

Fin is.

Fin iss ons.

Fin iss ez.

MODE SUBJONCTIF.
Phésent.

Pari er.

Pari ant

Pari é.

G3

Je rend rais.

Tu rend rais.

I' rend rait.

Nous rend rions.

Vous rend riez.

Ils rend raient.

Rend s.

Rend ons.

Rend ez

Que je fin i.3s e.

Que tn fin iss es.

Qu'il fin iss e.

Que ns fin iss ions.

Que vs. fin iss iez.

Qu'ils fiii iss ent

Impakf.^it.

Que je fin isse.

Que tu fin isses

Qu'il fin it.

Que ns. fin issions.

Que vs fin issiez.

Qe'ils fin issent.

MODE INFINITIF.
Pré.sknt.

Fin ir.

PARTICIPES
1'ké.skst.

Fin iss ant.

Passé.

Fin i.

Que je rend e.

Que lu rend es.

Qu'il rend e.

Que ns. rend ions
Que vs. rend iez.

Qu'ils rend ent.

Que je rend isse

Que tu rend isses.

Qu'il rend ît.

Que ns. rend issions.

Que vs. rend issiez.

Qu'ils rend issent.

Pend re.

Rend ant.

Rend u.
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§ 69. VERBES RÉFLÉCHIS OU RRONOMIXAUX.

VERBE SE LAVER.

MODE INDICATIF.

Temps simples.

Présent.

Je me lav e.

Tu te lav es.

II ae lav e.

Xous nons lav ons.

Vous vous lav ez.

Ils se lav ent-

Imparfait.

Je me lav aïs.

Tu te lav aïs.

Il se lav ait.

Nous nous lav ions.

Vous vous lav îez.

Ils se lav aient.

Passif Défini.

Je me lav ai.

Tu te lav as.

Il se lav a.

Noua nous lav âmes.

Vous vous lav Àtes.

Ils se lav èrent.

Temps composés.

Passé Indéfini.

Je me suis lav é (ée)

Tu t'es lav é (ée)

Il (elle) s ..st lav é (*e)

Xous uous sommes lav es (ées)

Vous nous êtes lav es («es)

Ils (elles) se sont lav es (ées)

Pr.n.SQCB-rARFAIT.

Je m'étais lav é (**)

Tu t'étais lav é (*e).

Il (elle) s'était lav é ;*e)

Nous nous étions lav es (ées)

Vous vous étiez lav es (ées)

Ils (elles) s'étaient lav es (ées).

Passé Antérieur.

Je me fna lavé (ée)

Tu te fus lavé (ée)

Il (elle) se fut lavé (ée)

Nous nous fûmes lavés (ées)

Vous vous frites lavés (ées)

Ils (elles) se furent lav es (ées).

FCTUR.

Je me lav erai.

Tu te liiv eras.

Il se lav era.

Noua nous lav erons.

Voxis vous lav erez.

Ils ae lav eront.

FcTFR Antérieur.

Je me serai lav é (ée)

Tu te seras lav é (ée)

Il (elle) se sera lav é (ée)

Nous nous serons lav es (ées)

Vous voua serez lavés (ées)

lia (elles) se seront lav es (ées).



l

Temps simples,

Priîsknt.
Je me lav erais.

Tu te lav eraîs.

Il se lav erait
Nous nous lav étions.

Voua vous lav criez.

Ils se lav eraient

GRAMMAIRE FRANÇAISE.

MODE CONDITIONNEL.

Temps composés.

1'as.siî.

Je me serais

Tu te serais

Il (elle) se serait

Nous nous serions

Vous voua seriez

lavé

lavé

lavé

lav es

lav é
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(ée).

(ée).

(ée).

(ées).

,ées).
Ils(elles)8e seraient lav es (ées).

MODE IMPÉRATIF.

aepers. ilusing.-Lave-toi.
1« pers. du plur.—Lav ons -nous.
2« pers. du plur.-Uv ez -voua.

MODE
Pr&knt.

Que je me lav e.

Que tu te lav es.

Qu'il se lav e.

Que nous nous lav ions.

Que vous vous lav iei.

Qu'ils se lav ent.

Imparfait.

Que je me lav asse.

Que tu te lav asses.
Qu'il se lav fit.

Que nous nous lav assions.
Que vous vous lav assiez.

Qu'ils se lav assent

SUBJONCTIF.

Passé.
Que je me sois lav é
Que tu te sois ]av é
Qu'il (elle) se soit lav é
Que nous nous soyons lav es
Que voua vous soyez lav es
Qu'ils (elles) se aoient lav es

Pliisque-parfait.
Que je me fusse |av é
Que tu te fusses lav é
Qu'il (elle) se fût lav é
Que noua noua fussions lav es
Que vous vous fussiez lav es
Qu'ils (elles) se fussent lav es

(ée).

(ée).

(ée).

(ées).

(ées).

(ées).

(ée).

(ée).

(ée).

(*es).

(*es).

(ées).

Présent.

Se lav er.

MODE INFINITIF.
Passé.

S'être lav é (ée) (es) (ées).

PARTICIPES.
PRÉ.SKNT. p^ssÉ. p^^^^„
Se lavant. Lav é (es) (ée) (ées). S'étant lav é (é.)'(ée) (ées).
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§ 70. VERBES IRRÉOULIERS.

VERBE RECEVOIR.

Conjugaison en entier.

MODE INDICATIF.

Temps simples. Temps composés.

Présent. Passé Indéfini.

Je reç ois J' ai reç u
Tn ree ois. Tu as reç u.

Il reç oit ' Il a reç u.

Nous rec ev ons. Noua avoua reç u.

Voua rec ev tz. Vous avez reç u.

Ils reç oiv ent Ils ont reç u.

Imparfait. Plus-quk-parfait.

Je rec ev ais. J' avaia reç u.

Ta rec ev ais. Tu avais reç u.

II rec ev ait Il avait reç u.

Nous rec ev ions. Noua avions reç u.

Voua rec ev iez. Vous aviez reç u.

Ils rec ev aient- Ils avaient reç u.

Passé Défini. Pa.ssé Antérieur.

Je reç us. J' eus reç u.

Tu reç us. Tu eus reç u.

Il reç ut Il eut reç u.

Noua reç ûmes. Nous eûmes reç u.

Vous reç ûtes. Voua eûtes reç u.

Ils reç urent Ils eurent reç u.

li

Futur,

Je rec ev rai.

Tu rec ev ras.

Il rec ev ra.

Nous rec ev rons.

Voua rec ev rez.

lia rec ev ront

Futur Antérieur.

J' aurai reç u.

Tu auras reç u.

Il aura reç u.

Nous anrnns reç u.

Vous aurez reç u.

ils auront rec u.
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MODE CONDITIONNEL.
Temps simplet. t*^ Temps composés.
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Présent.
Je rec ev rais.

Tu rec ev rais."

Il rec ev rait.

Non» rec ev rions.

Voua rec ev riez.

Ils rec ev raient

J* aurais rec u.

Tu aurais rec u,

II aurait rec u.

Nous aurions reo u.

Vous auriez rec u.

Ils auraient rec u.

MODE IMPERATIF.

Préskst.

2« pers. du sing.—Rec ois.

1' pers. tlu pliir.—Rec ev ons.
2« pers. du plur.—Rec ev tz.

Phésunt
MODE SUBJONCTIF.

Que je reç oiv e.

Que tu reç oiv es.

Qu'il reç oiv e.

Que noua rec ev ions.

Que vous rec ev iei.

Qu'ils reç oiv ent.

Imparfait.

Que je reç nsse.

Que tu reç usses.

Qu'il reç ût
Que nous reç ussions.

Que vous reç ussiez.

Qu'ils reç ussent.

Passé.

Que j'aie

Que tu aies

Qu'il ait

Que nous ayons
Que voua ayez

Qu'ils aient

reç u.

reç u.

reçu,

reç u.

reç u.

rec u.

PLUS-QUE-PARfAlT.

Que j' euase reç u.
Que tu eusses rec u.

Qu'il eût reç u.

Que nous eussions rec u.
Que vous eussiez reç u.

Qu'ils eussent rec u.

Prient.
^^0 ev oir.

Priîsekt.

Rec ev ant.

MODE INFINITIF.

PARTICIPES.
Passé.

Reç n.

Pa-ssé.

Avoir rec u.

Parfait.

Ayant reç u.
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§ 71. CONJUGAISON AVEC ÊTRE.
VERBE VENIR.
TKMPS OOMPOaÉa.
MODE INDICATIF.

Passé Indéfini. Pn;a-<jnB-PAKrAiT.

Je suis ven u (ue). J' étais ven u (ue).

Tu es ven u (ue). Tu étais ven u (ue).

Il (elle) e>t ven u (ue). Il (elle) était ven u (ue).

Nou» sommes ven us (ues). Nous étions ven us (ues).

Vous êtes ven u»(ues).* Vous étiez ven us (ues).

1U sont ven us.
,

Ils étaient ven us.

Ellei sont ven ues. Elles étaieni ven ues.

?AS.SÉ A «iTÉBIKPH. Fdtur Antérieur.
Je fus ven u (ue). Je serai ven u (ue).

Tu fus ven u (ue). Tu seras ven u (ue).

Il (elle) fut ven u (ue). Il ,'elle) sera ven u (ue).

XOUB fûmes ven us (ues). Nous serons ven us (ues).

Vous fûtes ven us (ues).* Vous serez ven us (ues)."

Ils furent ven us. Us seront ven us.

Elles furent ven ues. Elles seront ven ues

MODE CONDITIONEL.
Passé.

Je serais ven u (ue). Nous serions ven us (ues).

Tu serais ven u (ue) Vous seriez ven us (ues).
*

II serait ven u Ils seraient vtT- us.

Elle serait venue Elles seraient ven ues.

MODE SUBJONCTIF.
Passé. Pl.USQUE.PARKAIT.

Que je sois ven u (ue). Que je fusse venu (ue).

Que tu sois ven u (ue). Que tu fusses ven u (ue).

Qu'il (elle) soit ven u (ue).

Que nous soyons ven us (ues).

Que vous soyez ven ns (ues).*

Qu'ils soîeut ven us.

Qu'elles soient ven ues

INFINITIF Passé

Être ven u (us, ue, ues).

Qu'il (elle) fùfc ven u (ue).

Que nous fussions ven us (ues)'

Que vous fussiez ven us (ues).

Qu'ils fussent ven us.

Qu'elles fussent ven ues.

PARTICIPE Pakfait.

Étant ven u (us, ue, ues).

* Quand vous représente un. individu le participe passé est au

singulier.
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§ 72. l'AKADiaME DES VEItBES PASSIFS.

VERBE ÊTRE AIMÉ.
MODE INDICATIF.

.Te

Tu
Il (elle)

Xous

Vous

Priî.sf.nt.

auia aiin è (ée).

es aim é (ée).

est aim é {ée).

sommes aim ia (ées).

êtes aim és (écs).
*

Ils (elles) sont aim éa {tex).

I.MI'ARKAIT.

J'étais aim é (ée), etc.

l'isut Uéki.vi.

Je fus aim é (ée), etc.

FCTUR.

Je serai aim é (ée), etc.

Passé I.ndiîiini.

J' ni éti! aim é (ée).

Tu as été aim é (ée).

Il (elle) a été aim é (ée).

Nous avons été aim és (éei).

Vous avez été aim és (éet).*

Ht (elles) ont été aim és (ées).

Pl,CSQDK-l'ABFAIT.

J'avais été aim é (ée), etc.

Pasbé Antékiede.
J'eus été aim é (ée), etc.

FCTUB A.NTÉRIEUR.

J'aurai été aim é (ée), etc.

MODE CONDITIONNEL.
Présknt.

Pjj^^^
Je serai, aim é (ée), etc. j-aurais été aim é'(ée), etc.

MODE IMPERATIF.
Présknt.

Sois aim é (ée).

.Soyons aim és (ées).

.Soyez aim és (ées)»

MODE SUBJONCTIF.

Que je sois aim é (ée), etc. Q„a j'aie été aim é (ée), etc.

Imparfait.
Plus-quï-parfait.

Que je fusse aim é (ée), etc. Q„e j'eusse été aim é (ée), etc.

MODE INFINITIF.
PRÉ.SENT.

p^g,,^
Être aim é (és) (ée) (ées). Avoir été aim é (és) (ée) (ées),

PARTICIPES.
I^"*'»"»-

Parfait.
Étant ai,„ é (és) (ée) (ées). Ayant été aim é (és) (ée) (ées).
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§ 73. DIFFÉREiNÏES FOKMES D'UN VERBE.

1. Diiiis le discours un verbe peut prendre :

(a) Ln forme affirmative. Ex

(b) Lu forme nëg^ative.

(c) La forme interrogative

(d) La formo négative-in-

; i Vou» parlez.
'

'\ Voua nriz j)mlez.

J Voiisnej)ar/ezpas

\ Voiian'finz pas parU
j P(irlez-vo\xs ?

\Aiet--voua 2>ailé ?

{Ne jmrlez-iotia pas ?

N 'avez- votiapaspark^terrogative. - >^...k~/'"'«.
2. l'our obtenir la fortae négative on met ne devant

le verbe, et pas après le verbe, aux temps simples
après l'auxiliaire, aux temps composés, excepté à l'in-
finitif (ne pas parler.)

3. l'our obtenir la forme interrogative, on met le
pronom sujet après le verbe, aux temps simples—après
l'auxiliaire, aux temps composés.
Remarques.—(a) Il faut mettre un trait d'union

entre le verbe et le pronom.
(b) Dans la première conjugaison l'e final de la pre-

mière personne du singulier prend l'accent grave par
euphonie.

(c) Lorsque la troisième personne du singulier se
termine par une voyelle on met -t- entre le verbe et le
pronom, par euphonie.

4. Il y a une .seconde forme interrogative qui consiste
à placer les mots est-ce que devant la forme afKrma-
tive. Cette forme s'emploie surtout à la première
personne du singulier, quand l'autre est désagréable à
l'oreille. Exemples :

—

Négative. Interrogative Négative-Iiiterrogative.

(•Je ne reçois pas. j ReçoU-je ? I Ne re.;ois-je pas ?

^ Tu ne reçois paa. | Est-ce qne je reçois» 1 Ne recois- tu pas '

^^11 ne reçoit pas. Reçoit-il ? iNe rcooit-il pas.
{Je ne cliante pas. /Cliauté-je î fNe chânté-je pas ?
Tu ne chantes pas. J Chantes-tu î J Ne chantes-tu pas »

Il ne chante pas. |.Chante-t-iI r (.Ne chantet-il pas '
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( Il 110 Huit pu.
Négattre. , Il n'a paa fini.

'
Il n'avait paa fini,

1 K«t-co que je tiniti ?

InterrogatiTe.
j
Ai je fini 7

' A-t iiflniî

( Xe parle«-tu pas ?

Nég^.-Inter. '. N'as-tii paa parlé ?

' Na-l-il paa parlé ?

71

Noti'* ne recuvrunii paa.

Noua h'aiilnna pa^ l'et-u.

Von» n'aurez |mm reçu.

> EnleniU-tu 7

J
Kntendez-vons ?

' Avez-voua entendu î

i Ne vendona-noiia paa ?

. N'avonM-nous paa vendu î

N'ont. lia paa vendu 1

§ 74. VKlilJES IMPEIÎ.SONNELS.

Verbe Y Avoir.

Forme Affimutive. Forme Négative Forme Interrosative.

TkmI's sisiri.cs,

I»r. Pré.s. y Avoir. N'y avoir pas.

Part. Pké.h. Y Ayant. N'y ayant pas.

Ind. Prés. Il y a. Il n'y a pas. Y a-t-il î

iHfAKr. Il y avait. Il n'y avait paa. Yavaiiilî
P. Dé». Il y eut. Il n'y eut pas. Y eut-il î

Fut. Il y aura. Il n'y anra paa. Y aura-t il ?

Co!«D. Pbés. Il y aurait. II n'y aurait paa. Y anrait-il î

SCKJ. " Qu'il y ait. Qu'il n'y ait pas.
" luPARF. Qu'il y eût. Qu'il n'y eût paa.

TeMP-S ('OMPOSÉS.

N'y avoir paa eu.

N'y ayant pas eu.

Il n'y a paa eu.

Il n'y avait pas en.

Il n'y eut paa eu.

Il n'y aura pas en.

Inp. Passé. Y avoir eu.

Part. Pahf. V ayant eu.

P. Indéf. Il y a eu.

P.-tjUE-PARF. Il y avait eu.

P. Anté. Il y eut eu.

Fut. "
Il y aura eu.

Cosn. Passé. Il y aurait eu. Il n'y aurait pas eu.
Sl-Bj. " Qu'il y ait eu. Qu'il n'y ait paa eu.
" P.ti.-PF. Qu'ily eùteu, Qu il n'y eut pas eu.

LISTE DES PRINCIPAUX VERBES IMPERSONNELS.
Pleuvoir, Geler, Falloir, Ouïr, (iéniT,
Neiger Dégeler, Paraître, Quérir, Arriver,
Tonner, Grêler, Sembler, Seoir, Y avoir,
Eclairer, Importer, Convenir, S'ensuivre, Advenir

Y a-t-il eut

Y avait-il eu ?

Y eutil eu !

Y anra-t-il eu ?

Y aurait-il eu ?
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S 75. VEUHES IlililîOULIEKS—

(Ceux qui suivent Ich ri-gleu de

InriNiTir I'ARTIRII'K l'ARTIL'Il'K Iniiic'aiii' l'tmt.

AiMiU-ir

I^KKHKNT.

aMaillsiit

Fa»»!'.. l'HfKKNT. UtnSl.

I auailM
Je, tu. il

auaill e es e auaill-ii
2 BouiU-ir Iwuill'BIlt bouill-i l>ou • .a -t lx>uiIMi
3 Conw-ir couvrant couv ert couvr -e -es -e cuuvr-îa
4 Oorm-ir tlorm-ftnt filorni-i <lnr -I -t ilomi.is
8 Fu-ir •fuyant fui fui -1 •• -t fu-ii
6 Vétlr vi'taiit vêtu vêt -t -a - ,vct-ia
7 PleuT'Oir pleuv-ant plu (V. Inip. il plou-t (il) pl-ut

8 Battre battant Uttn bat -a - • - Inttii
9 Conclure concluant concl-u conclu -a -s -t conclus
10 Conduire conduii-aitt coiidui-t coutlui • -a -t concluis-ia
II Confire conHs-aiit confl't confi -i - -t conf-ii
12 Connaître coiinaisiant conn-u connai a H conn-ua
13 Coudre coul-aut coua-u coud -a -i . - jcous-ia
14

IS

Craindre
Croire

craig^-ant
•croyant

crain-t

cr-u
crain -a -t !craign-U
croi -a - -t cr-ut

16 Croître croisa aiit or-ft (crue) croi -a -a -t cr-ika
17 Ecrire écrivant écrit écri -a -a -t iécrlT-ia
18 Un liaant lu 11 -a -a t |I-ua

• L'y du radical ae change en i devant un e (muet),
t Invariable au participe paaaé.
Note 1.—1.«8 verbea suivants se conjuguent comme ceux du

tableau portant le môme numéro ;

—

1. Tressaillir.

4. Mentir, partir, sentir, servir, sortir, se repentir et leurs
compoeés, aussi bien que les composés de dormir.

3. Offrir, ouvrir, souffrir, et leurs composés.
5. S'enfuir (refuir).

10. Construire, instruire, traduire, cuire, et tous les autres
verbes en -uire excepté luire et nuire.

12. Tous les verlws en -altre (paraître, &c. ) excepté naître.
!*• " " " ' aindre, -eindre, et -oindre.
17. " " " " -crire (décrire, circonscrire, &c.)
24- " " " " -aire excepté /niie ijui n'a pas l'accent cir-

conflexe sur la ,3e pers. du sing de Vindic prés.
,30. Circoncire excepté au part, paasé cireonc-is.
32. Tous les verbes eu -traire (distraire, soustraire, fto.)

Note 2.—Les composés des verbe» se conjuguent ordinairement
comme leurs simples.



ORAUUAIRE FRANÇAISE.

rUKMIfeHE CLASSE,
la furiimtioii de» teiiipg.)

73

Incinitik
l'KI'stNT.

P.\RTI('1I'I!

HkiSsust.

IDLui-ra
90 Nuira
31 Maudi re
22 Mctt re
2» Naître
W Plai re ,—..„,„
25 Ritoud -re' rOsolv-ant

luisant j

iiuis-aiit
I

iiiaiidinaiit
i

iiiett-aiit

iiaittant
pluia-aiit

5â Moud-re
26 Absoud re
27 Diaioudre
28 Rire
29 Rompre
30 Suffi re
31 Suiv-re
32 Taire
33 Traire
30 Vainc- re
33 Viy-re

mottl-ant

abiolvant
diuolvaiit
riant
ronip-ant
•utfiaunt
BUÎv'-nnt

taiiant
*tray-ant
vainquant
vîv-ant

PAKTll'Il'l

lui
nu-i

niau<':-t

nii-.

né
pi II

I
résol -u

I rûson -a

niiiul u
abiioti-H

l'i'fiM.

lu

nui

mauiJi
iiiPt

iiiii

j3. ti». il,

r»'a

-8 "

(te)

iiii^ ia

- m is

iiuqu-iii

pi un

>.ll

,„,, ahMuu
(Iis8ou-s (te) (lisaou

ri

romp
sutH
Mtl{

tai

tmi
vainc
vi

ri
ronip-u

tBUff-l

suivis
tu
trai-t

raine-

u

vécu

(te),

I

s -
I -B

•S -
• -a

- - nioul-ua

•t (mntujHt)
t {manqHt)
-t r-is

•t romp-it
•t autfis
•t Huivia
•t t-U8

•t {mnnqut)
- - vainqu-is
t

I

vécus.

*. 1* ExemfUtë tUé componin de» rer

Couvrir (dé— , re-couvrir).
Ouvrir (r— , entr'ouvrir).
Dormir (en—, s'en—, re— , ren—

,

Partir ((!«—, se dé—, repartir).
Sentir (con—

, près— , rea-aeutir).

Servir (dea— , res-aervir).

Sortir (rea-sortir).

Vêtir {de—, re— , anr- se vêtir)
Battre (a—, com—, dé— re— , s'é*

battre).

Con-duire (écon—, dû-, en—,
in— , intro—, pro— , recou—

,

ré—, repro—, aé—, tra-dnire).

Con-struire (in— , recon-atruire).
Cuire (dé—, recuire).
Connaitre {mé—

, pré—, re-cou-

naître).

Paraître (ap- , com—, dis—, re-
-paraître).

Coudre (dé—, re-coudre).
Joindre (ad— , con— , dé— , dia—

,

en—, re-joindre).

'hei irréjulie-t'ê des deux cltugea.

Teindre (at— , dé—, é— , rat—,
re-t«indre).

se ren-dorniir) Étreindre.
Proscrire (circon— , in— , sou—

,

Décrire (récrire) [tran-acrire).

Lire (é- , pré—, re— , réélire).
Mettre (ad—, com—, compro—

,

dé— ,
é— , entre—, o—

, per—

,

pi"**

—

I r©— , sou— , trana-
mettre).

Moudre(é— , re— , ré moudre).
Rompre (cor—, inter-rompre).
Traire (aba—.dia- , ex—, ren—,
re— , soustraire), [prédire).

Dire (contre— , dé—, inter -,

Faire (contre—, dé—, re— . sa-

tia-faire). [prendre).
Prendre(ap—.ct-m—, entre—. re-

Tenir (appar— , con—, nitan,

—

ob— , re—, aou- , s'aba-tenir).
Venir (con—, i»ar,— pré-, re-

venir).
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§ 70. VERBES IRIiÉGULIERS—
(Ceux qui ne suivent pas les règles de la formation des

37
38
39
40
41

42
43
44
45

Infinitif Participe
Pkésknt Prf-.sent.

S'en all-er

Envoy-er
Acquér-ir
Cueill-ir

Courir
Mour-ir
Ten-îr
Ven-ir
S'asse-oîr

46 Rec-ev-oir
47 Fall-oir

48 MouT-oir
49Pouv-oir
SOSav-oir
51V«l-oir
52V-oir
53VouI-oir
54 Boire
55Di-re
56Fai-re

57 Prend re

nll-ant

s'eti-all-ant

•envoyant
acqnér-ant
ciieill ant
cour-ant

niour-ant
ten-ant

ven-ant
•a'aasey-ant

s'aa^oy-atit

ree-ev-ant

(manque)
mouvant
pou V-ant
Bach-an t

val-ant

*voy ant
voul-ant

buT-aiit

dis-ant
fais-ant

PARTICIPK PrÉSKNT do riXDICATIF.
l'AssÉ Singulier.

\ Plurikl."

(être) all-é

(étre)8'enaU-i

envoy.é
ac(]U-îs

cueili-î

cour-u '

(être) nior-t

ten-u

(être) ven-u
(être) asa-is

pren-ant

reç-u

ffall-u

in-û (mue)
tp-u
8-U
val-u

v-u
voul-u
b-H

dit
fait

pris

i

je tu. il.

I

vais, vas. va
m'en vais, &c :

I

envoi -e -es -e

acfjuier -a -a -t

cueill -e-es-e
cour -8 -8 -t

nieur -8 -8 -t

tien -8 -8 -t

(Voir tenir) '

/ m'asaied -a -s -

f
^m'assoi -s -s -t, \

nous, vous, ils

vont

acquièr-ent

nieur-ent

tiennent

8'as8ey-ent

a'assol'ent

iv -oiv-ent
(v.iiiiper)ilfautl

ineii 8 -S -t

peu -X -X -t

sai -a -8 -t

vau -I -X -t

vol -a -8 -t

veu -X -X -t

boi -s -8 -t

cli

fai -S -S .t

prend 8 -8 -

liieuv-ent

peuv-ent
sav-ons-ez-ent

veulent
l>oiv-ent

—dites—
fais ons

fait-68

font
prenn-ent

Notes ,ur quelques irrégularitéa dan. les verbes ci-dessu» ou
leurs compostas.

36. Aller fait à l'impératif va, aUons, allez mais vas-y [vous en
37. S'en aUer fait h l'impératif va-t'en, allonsnous -en, allez-
i9. Quénrest impersonnel, mai. tous ses composés se conjuguentcomme Acquérir (con-, re-con-, s'en-, requérir).
44. Advenir, composé de »enir, est impersonnel. [seoirai)
45. Surseoir (sursoyant, sursis, je sursois, je sursis, je sur'-
46. Devou- fait dû au part, passé, ma«>. ,ing. Tous les autre,

verbes en evoir se conjuguent comme Recevoir.
47. Falloir fait à l'imparfait de linilic. il fallait.

48. Promouvoir n'a que le participe pa«é promu.
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DEUXIÈME CLASSE.

temps au fzitifr, au conditionnel et au stdjonçtifprésent).

Passé
| Fiti-r et

Défini
|
Conditionnel.

Présent du Scrjonctif.

SlNGULItR.

all-ai

m'en all-ai

envoyai
acqn-is

cueill-is

cour-U8
mour-us {

{tin -B -8 't
{

tïn-mes-te»!
tin-rent

m'aas-is

reç-uB

(il) fallut
m-us
p-U8
B-US

val-us

viB
voul-ua

b-us

d'is

f-ia

i-rai (s)

m'^ni-rai (s)

enver-rai (s)

Hc<juer-rai (s)

cueille-rai (s)

cour-rai (s)

mourrai (s)

tienil-rai (s)

.„ Que je, tu il

m'en aill

acquier

meur
tienn

-e -es

e -es -e

-e -es -

•e «es -

) rai (s)

pr-18

t ni'assié-

(ni'aaaoi
)

rec-ev-rai (a)

(il) faudra (ralt)

mouv-raî (s)

pour-rai (a)

aau-iai (s)

vaud rai (s) '

ver-rai (a) ;

voudrai (s)

fe-rai (s)

masaey •-> -e es -e(ni asaey • -»

,
m'assoi Jni assoi

reçoiv

meuv
puiss

vaill

veuill

boiv

-e -es

qu'il faille

-e -es -e

e -ea e

-e -es -e

Plirim..

vs. ils.

aill-ent

acrjuit-r-ent

i))eui--ent.

tienn-ent

s asaej-ent

a'aaaoi-ent

meuv-ent
puissiona -iez -ent

fass

prenn

vaill -ent

veuill-ent

lïOiv-ent

•e -es -e foss-iona -iez -eut

prenn- ent

49. Pouvoir fait puis-je au li-ju de pcux-je à l'interrogative.
•M. Savoir fait je savais etc., h l'imparf. de l'indicatif, et sache,

sachons, sachez à limptratif.

51. Prévaloir fait ** Que je prévale " au subj. pnis.
Prévoir fait prévoir»' etc., au futur.

j

Pourvoir fait pourvoirai, etc. , au futur et pourvus au p. déf.
Oépourvoir n'a que le part, poaeé dépourvu.

S'emboire n'est usité qu'à la 3* pers.

55. Maudire prend deux s au part. près, et ses dérivéa. Les
autrea composés de dire sont réguliers (excepté redire qui fait re-
dites) au pluriel 2^ pvrs.

Note.—Les verUs composé* non-cités se conjuguent comme les
verbes dont ils sont formés.

52.

54.
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§ 77. VERBES DÉFECTIFS

'e. „u™„o, d'ordre correspondent aux «ons-joint, - ^ '

P«.er)c.f. 6. F„t.e.Cond. 7. Impurf. ,I„d.) 8. sûb P^t ^
hubj. Imp. 10. Impératif. ' ' *

1. Verbe» en IR.
F«Uir. 2. Faillant. 3. Failli (e). 5. Je faillis. 6. Je faillirai(a). Les antre» temp»

: 4. Je fan -x -x -t, non» failLons-ez
""

7

wîn > ,

NousdéfailI.„n».ez-ent. 5. Je <!. .:ailli»Fénr f apper) n'e.t ns.té que .^.n, lexpre.sio„
: Sans coup f.^rir.

Ouir (entendre). 3. Ouï (J'ai onï dire

c.S:t.ît::r
"'*"' ""'^ "-'^ ''"«"'"' «-P^^^-e-erbes

Saillir (être en .aillie). 2. .Saillant. 3. Sailli (e) 6 II

II. Verbes en OIR.

enf^ft'^^f"'
.''"• *• J»J^-'"" •»•»' Nous décl,„y.„ns.e.-

««.t. 6. Je deeherra,. 8. Que je d^ehoi -e, ete. 0. Que je déchusse.

Échoir Échéant. 3. (être) Échu (e). Il échoit (o„ é,;het). Ilséchoient (on echéent). 6. Il /.cherra. 8. Qu'il échoie
Choir. 3. Chu (e).

Seoir (être convenable, bien aller). 2. Seyant. 4. Il sied Ils
».eent. 6. ls,cra(ait),ils,iéront(aient). 7. Ilseyai,. Ils seyaient
8. Quilsice: (Ainsi Messeoir).
Seoir (être assis), 2. .Séant. 8. Sis (e).

III. Verbes en RE.

(aifn^"-
'I""-»". "«braient. 5. II braira (ait). II, l.rairont.

CÎ^*-, \.'')T\ ^ "''"•^^''('"•••n.issait). Ilsbruyaient.

jedlTe
'''* '^ °'°"'-^'-

" •'^""•™ <^»- 9 «-

fordo"st'
*^""'' *""'°"' "*""*' ''"''''" '"" '""' '" '"" •"""^

Frire. 3 Frit,«). 4, Je fd . = t. 6 J„ f...™, ,0, f„,

rirel'ic.
*''^'""''°" '»» *»'™' temps :- Nous faisons
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§ 78. REMARQUES SUR L'ORTHOGRAPHE DE
CERTAINS VERBES.

I. Première Conjugaison.

1. Le.s verbes eu cer prennent une cédille sou.s le c
devant un a on un o.

E.K.—«m«cer, arau^mt. Il avmifia.
/ffHcer, Je lançais, Mus lançons

2. Les verbes en ger prennent un e muet après le «r
devant un a ou un o.

Ex.—m«»ger, Je mangeâmes, JVous ma,,gtons.

3. Les verbes qui ont un e muet ou un é formé t

lav,r--dernière syllabe de l'infinitif, remplacent cet emuet ,,u cet é fermé par un è ouvert devant une syllabe
>«met^e. Ex._„;«ener, Jaméne, Ils amènent

'sï'érer, J'csphre, T,t espères.

Noie.—Les verbes .jui ont un é fermé a l'avant-
dern.ere .syllabe, maintiennent cet é fermé au futur et
an pn-sent du conditionnel.

EK.-espérer, Jesi^remi. Mm espérnions
posséder, Tiipo^^,hrais, I/s posséderaient.

4. Le.s verbes en eler, eter, prennent deux 1 ou deux
t devant un e muet.

Ex.—ff^jpeler, J'appelle,

Mer, l'n jettes,

E.XCEITIOX.S :

—

I/s appellent.

Il jettera.

Le» verbes suivants prennent-
lieu de redoubler 1 ou t.

!» accent grave au
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bourreler,

celer,

congeler,

déceler,

dégeler,

Ex.

GRAMMAIRE FRANÇAISE.

modeler.démanteler

éciirteler,

geler,

harceler,

marteler,

'achète,

crocheter,

décolleter,

époiisseter,

étiqueter,

racheter.

peler,

acheter,

hec(|ueter,

breveter,

iVoîM achèterons

Itg^le, Ilgkkra.

5. Les verbes en yer changent yeni,iov«nt „n e
muec

: mais les verbes en ayer i)euvent garder l'y.

Ex.—appuyer, J'appiàe, nnpioytr. Il emploie
mais, m«yer. J'essaye, ou J'mtiie.

II. Deuxième Conjugaison.

1. Bénir a deux formes au j^articipe passé, hàii et
hénit.

Bénit se dit des choses consacrées pai- une cérémonie
religieu.se. E.\-._i)«/,«/« bénit, L'caichéait^.
Dans tous les autres cas on se sert de béni (e).

Ex.—Peiq^/e béni, nation bénie //e Dim.
2. Fleurir signifiant ' être en fleur " est régulier.

Ex.—Xft9 rosiers fleurissaient hier.

Fleurir signifiant " être prospère " fait florissant au
participe présent .luqnel l'imparfait .se forme réguliè-
rement. Ex.—Cci! homme Jlorkmi/.

••5. Haïr omet le tréma au singulier .lu présent de
1 indicatif et de l'impératif.

Ex.

—

Je hais (nom hnUaons) cet homme.
Ne hait: per.ionne.

4. Devoir, redevoir et mouvoir prennent l'accent
circonflexe sur l'u du parti.-ipe pass,', au masculin sin-
,'ulier. Ex.

—

L argent ipii eut dû. La ; qiti eut due.
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